
Nouvelles du j our
Le succès de BU. Giolitti à la Chambre

itc-Bienne.
Le débat que les socialistes ont provoqué

à la Chambre ilalienne sur la prétendue
jiolitique réactionnaire de M. Giolitti a valu
au président du ministère un beau succès
oratoire. Malgré ses quatre-vingts ans ,
jamais M. Giolitli n'a paru -plus alerte el
plus souple dans l'art de manier l'ironie. Ce
lui lui d'ailleurs chose aisée dc prouver quïl
n'élait pas un réactionnaire.

La première fois qu'il a été au pouvoir,
n-l-îi dit, i! s'est refusé, oonlre l'avis de tous
les oonserval-urs, à dissoudre les premiers
syndicats ouvriers qui s'étaient formés cn
Sicile. Revenu au pouvoir en 1901, il a pro-
tégé la liberté de la grève « qui a permis
l'ascension morale, économique el politi que
du prolétariat ». C'est lui, M. Giolitli , qui
B introduit le suffrage universel avant que
ie parti socialiste l'eût revendiqué.

« Alors, a dit M. Giolilti , en s'adressant
aux socialisles, t-aus les conservateurs mc
considéraient comme im> révoluli-onaire.
beaucoup plus dangereux que vous à l'heure
actuelle. Personne d'entre vous ne croit que
je suis un réactionnaire. La preuve, cest que
vous avez volé les plus importantes des lois
que j'ai présentées naguère au Parlement. Eu
les volant, v-ous avez fait une bonne, action
ct vous auriez tort de vous cn repentir. Du-
rant la grève des métallurgistes et l'occupa-
tion des fabri ques, j'ai évité de recourir à
!a violence. Nous avons discuté avec lçs ou-
vriers et les ' industriels. Une commission
composée dss uns ct des autres est en train
d'étudier les réformes à réaliser dans le
monde de l'industrie. Jc crois qu'elle 'réus-
sira- ù trouver un accord entre les ouvriers
et les industriels. Si par malheur on n'arri-
vait pas à une conciliation, nous assisterions
à des phénomènes économiques d'une gra-
vité énorme, qui retomberont cn grande par-
tic sur la -classe des travailleurs. Le gouver-
nemenlt a le devoir de faire exécuter toutes
les lois ct contre tous. Nous avons le devoir
-'aider la classe oui-rière à atteindre le plus
haut degré de civilisation et de bien-être
économique possible. Ce n'est pas par la
lutte des classes qu 'on y arrivera. L'Ilalie,
depuis la guerre, est gravement malade ; elle
a besoin d'une cure radicale ; c'est par l'ac-
cord dc tous les honnêtes gens qui aiment
leur pays que ce résultat pourra être atteint. »

Ainsi a parlé en résumé M. Giolilti , sans
jamais se laisser désarçonner par les inter-
ruptions des socialisles.

On a 'beaucoup ri lorsque M. Giolilti a
rappelé aux socialistes que, pendant la
guerre , il n'avait pas été mieux traité qu'eux.

•V
Un députa socialiste à la Chambre fran-

çaise, M. Baron, a déposé l'amendement sui-
vant au projet de loi dc la reprise des rela-
tions avec le Vatican :

« Le gouvernement français négociera avec
le Saint-Siège la levée d-e l'excommunication
prononcée contre toutes les personnes ayant
participé à l'application des lois sur les Con-
grégations, et en particulier oontre les avo-
cats et les liquidateurs. »

Cet amend-ment n'a pas d'autre but que
d'ennuyer M. Alillerand, qui fut l'avocat du
gouve-nement dans les procès de liquidation.

Les franc-maçons font le signe de détresse
et le comité exécutif du parti radical envoie
à tous ses membres le rappel suivant d'une
décision prise au dernier congrès, lenu à
Strasbourg :

« Aucun élu du parti ne pourra voter sous
aucune forme pour la reprise des relations
avec le Vatican sous peine d'exclusion. »

M. dc Monzie, quand la discussion! du pro-
jet de loi aura lieu au Sénat, bravera ce
mot d'ordre. Mais combien de députés et de
sénateurs n'auront pas cc même courage !

De graves événements» sc passent eh
Bohême. La guerre civile est près d'y sévir
enlre Tchèques et Allemands. A ces vifs an-
tagonismes nationaux s'ajoute un mouve-
ment antisémite. En-dessous, couve de plus
une intrigue oonlre lc président -Masaryk.

La lutte enlre Tchèques et Allemands date ,

çcul-on dire, de temps immémorial. On sait
ce que la question des langues en Bohème
a donné de soucis aux ministres autrichiens.
Depuis que la Bohême est indépendante, la
bataille a repris de plus belle. 11 y  a quel-
ques semaines, elle avail pris un tour aigu ,
à l'occasion du x-crutement militaire , auquel
les jeunes Allemands se dérobaient. A parlir
de là, l'animosité est allée cresc:r-do. Ces
jeurs passés, les Tchèques ont célébré un
anniversaire quelconque. A Eger, dans la
partie allemande de la Bohème, _n a riposté
à leurs manifestations par des démonslra-
tions germaniques. Les deux parlis en sonl
venus aux prises. Les Tchèques sc sint
attaqués aux monument des Habsbourg. En
un clin d'œil , l'effervescence s'ost propagée
à d'autres villes, pour déterminer finalement
une explosion ù Prague. Ici, les Allemands
sont en minorité. Les Tchèques ont pris d'as-
saut le théâtre alkmand et Tont-déclaré pro-
priété naiionaie. Un aulre édifice, a j parlc-
nant à la colonie germanique, a é'.o mis à
sac ; les imprimeries des journaux allemands
ont ete envahies ; elles ont cessé depuis îors
de fonctionner. Comme les Israélites de
Bohême sont Allemands, l'émeulc r. pris le
caractère d'un pogrom â 2a russe. En même
lemps, la populace criait : « Vive It'ra-
-tarez I »,

L'hcnrme politique de ce nom a eu une
part es«___eite à ' l'émancipation de la
Bohême. Dépulé ù l'ancien Reichsrat autri-
chien, il y a représenté l'irrédentisme tchèque
le plus intransigeant. Pendant la guerre, il
fut inculpé de haute trahison et , s'il ne fut
pas exécuté, ce fut uniquement parce que ,
à Vienne, on en était à craindre que la ri-
gueur ne fit plus de mal que la faiblesse.
Kramarcz avail indiscutablement conspiré
avec la Russie contre l'Autriche ; il est Slave
jusqu'au fond de l'âme ; il est le père du
néoslavismc, qui vise à substituer la supré-
matie des nations slaves coalisées à la dé-
funte _îog__n_nie des deux empires germa-
niques.

Malgré tanl de titres ù la vénération des
Tchèques, M. Kramarcz n'a pas pu ceindre
son front du laurier de la présidence lorsque
la -nouvelle République s'est donné un chef.
M. Masaryk lui a été préféré. M. Kramarcz
n'a même pas eu la satisfaction» de diriger
au moins le gouvernement. Nous ne connais-
sons pas tous les dessous de l'intrigue qu'
l'a évincé. Il semble qu'un veto socialiste se
soit exercé oontre M. Kramarcz, qui esl en
sympathie avec le parti de la restauration
bourgeoise en Russie. On sait que la poli-
tique tchèque est dominée par des influences
d'extréme-gauche.
• En ce moment, l'exaspération anliallc-
mande qui s'est produite dans l'opinion
tchèque favorise les ambitions de M. Kra-
marcz, qui a toujours été un germanophobe
déclaré. Elle le favorise ct probablement il
la fomente par dessous main. De là les accla-
mations poussées en son honneur et qui
paraissent lui préparer les voies du pouvoir.

La vieille petite république de Saint-
Marin , enclavée dans le royaume d'Italie ,
se trouve maintenant aux mains des « popu-
laires » c'est-à-dire, du parti catholique,
qui , ces jours derniers, dans les élections
au Grand Conseil (60 membres) a conquis
la majorité. . '

•••
Les juifs palestiniens bénîs-senl l'Angle-

terre et son représentant à Jérusalem, M.
Herbert Samuel , leur coreligionnaire. Après
la promulgation du jour du sabbat comme
fête cliômée légale, qui les avait remplis de
joie , voici que le haut-conunissaire britan-
nique vient de reconnaître à la Chambre des

: notables israélites, qui s'est constituée après
| la chule de la nomination turque, et au cou-
1 seil national auquel cette -Cbambre avait dé-
i légué le pouvoir exécutif, la qualité d'organes
représentatifs officiels des juifs de Palestine.
Cette reconnaissance est soumise ù deux
condilions : la première est que la Chambre
israélite donnera son adhésion au protectorat
britannique et acceptera »le statut du protec-

torat comme loi foiidaménlale de l'Etat pa-
lestinien ; la seconde ccpdi_k>n est que la
Cliambre israélite se souBtettra ù une réélec-
tion périodique d'après 3e mode démocra-

i tique.
Les correspondances isjaéliles représentent

celle décisiou comme le premier acte poli-
tique de l'autorité anglaise ong-nisani effec-
tivement l'Elat juif. .Le jour anniversaire de
la promulgation de ce -décret sera inscrit
comme, jour férié au ca_cndrier israélite.

L'assemblée générale
de la Société des nations

Genêt., 19 novembre.
L'assemblée générale de la Société des na-

tions tient ses assises depuis cinq jours ; se.
travaux sont ordonnés en Tertu d' un règle-
ment provisoire élaboré par le secrétariat que
diri ge avee beaucoup d'autorité sir Eric
Drummond. Certaines modifications sont ap-
portées au fur ct à mesure que la nécessité le
commande. Aussi, à chaque instant, les débats
sont-ils interrompua par la présidence qui
s'évertue à app liquer consciencieusement des
dispositions qui ne sont' pas du goût de tous
les délégués.

M. Hymans, oui est incontestablement nn
parlementaire habile et de grande expérience,
a leMort, eeloa cous, de 'trop discuter . 11 n'ose
pas trancher dans le vif et- imposer sa ma-
nière de voir. Le* qualités requises pour faire
un 'bon président ne sont -' pas identiques à
celles qui conviennent ù . _n sirûp le député. Le
président doit avoir l'esprit clair , beaucoup
do décision et d'autorité et conduire une
discussion pour ainsi dire tambour battant.
S'il hésite , s'il tergiverse, s'il ergote, eût-il
eent fois raison, il 'diminue son action ct son
prestige.
• Au .élut de chaque'"*--»-- pnbîiqtie; nou.
sommes tèmoiua de ces interminables pala-
bres, véritables liors-d'œuvre, qui ne font pas
avancer les délibérations d' un iola. On perd
ainsi un temps précieux. Ainsi , ee matin , ven-
dredi , comme il «'agissait de la convocation
do3 six commissions entre lesquelles se ré-
partit le travail de l'assemblée, le président,
après avoir pris conseil du burean , a cru bien
faire en assignant des jours différents aux
réunions de ces organes essentiels. Lcs pre-
mière, seconde et troisième commissions sié-
geront le lundi après midi et les trois autres
le mardi, et ainsi de «uiie. Or , tel délégué,
parce qu 'il fait partie à la foré dc la premièro
et de la troisième, par exemple, proteste con-
tre cette proposition. M. Nansen , nui park
très souvent ct qui parait lasser quoique peu
ses collègues, déclara qu 'il n'était pas content
de ce procédé ; car, dit-il, i»l n'a pas le don
d'ubiquité. »M. Hymans -finit par lui décla-
rer que sa présence n 'était pas indispensable
dans les deux commissions et que , puisque la
Norvège avait désigné un " suppléant, c'est
celui-ci qui remplirait la vacance. Bref , après
s'être un peu chamaillé, on reprend la dis-
cussion du rapport du secrétariat.

Nous passerons sous silence le discours du
délégué anglais, M. Barres, dout les agences
vous transmetlent le texte ; mais nous ne
-aurions proclamer trop haut le succès qu'a
de nouveau remporté M. Motta dans sa su-
perbe improvisation. Tact , mesure, éloquence,
vraiment rien n'y f_ <UY _imt. '

Jusqu'ici, on peut dire que les délégués qui
exercent le plus d'ascendant sur l'assemblée
sont MM. Tittoni, Motta , Viviani et lord
Robert Cecil. Ce sont eus incontestablement
qui se sont révélés commo des maîtres ct dont
les paroles ont le ' p lus d'écho dans les cons-
ciences, dans les esprits et dans les oceurs.

Lo compliment délicat que M. Motta a
adressé au secrétaire général, sir Eric Drum-
mond , est certes grandement mérité.

M. Motta a envisagé ensuite, tant au point
dc vue politique qno juridique, les conséquen-
ces des traités de paix pour les pays qui mi-
les ont -pas signés et s'est livré, sur ce sujet ,
à une dissertation très serrée.

Puis, le président de la Confédération a
plaidé en faveur dc la publicité des traités et
s'est rencontré, sur ce terrain , pleinement
d'accord avec lord Cecil. Loyalement, il -a dé-
claré que, avant le vote populaire du IG mai ,
les partisans de l'entrée de la Suisso dans la
Société des nations ont dit et répété que, à la
di p lomatie secrète, on devait substituer la di-
plomatie ouverte, et cet argument a entraîné
de nombreux hésitants.

Mata, c'est -quand il a parlé de l'œuvre hu-
manitaire du Couseil de la Société des na-
tions, de la lutte que colui-ci a entreprise con-
tre la propagation ct les ravages du typhus
en Pologne, ct, surtout, quand il a adjuré les
délégués des 41 Etats de mettre un terme à
la sanglante tragédie qui , depuis tant d'an-
nées, désole la malheureuse Arménie que des
appla-dissements nourris ct enthousiastes ,
partis dc tous les bancs, ont prouvé que ces

idées généreuses avaient trouTé un écho fidèle considérable à la publicité dos traités et il rap-
dans tous les cœurs. pelle que, lors dc l'acce-sion de la Suisse à la

Vraiment , la Suisse, tout humble et petite Société de» nations, il fut déclaré au public
qu'elle est, tient une place honorable dans cet -. que c'était là une des colonnes de l'édifice.
aréopage des peuples. Il nous est bien permi i
de constater que c'est grâce aux Motta, aus
Ador et à d'autres compatriotes éminents qu»
nou6 devons cet. honneur. ' G.

Genève,' 19 novembre.
Là 7&* séance a été ouverte ce inatin à

10 h. 45, sous la présidence de M. Hymans,
en présence d'une assemblée restreinte, où
seules étaient complètes les délégations anglo-
saxonnes. Le président a fait donner tout
d'abord lecture d'an message qu 'il a reçu da
M. Wilson par l'entremise de la Légation de_
Etats-TJnLs à Berne. Voici le texte de ce do-
cument : « Le saint qui me fut envoyé gra-
cieusement par 1 Assemblée des nations mo
causa une profonde satisfaction. Je suis fier
d'avoir joué un ïôle poar obtenir la concorde
internationale grâce à l'établissement d'une
ligue dont l'utilité et le succès croissants soat
des motifs de confiance. Je vous envoie mes
salutations personnelles et j'espère que vos tra-
vaux auront nne valeur durable pour l'univers
tout entier. — Wilson. •

On reprend ensuite la discussion du rapport
général du conseil.

M. Barnes (Angleterre) félicite le Conseil
du travail qu'il a accompli. Il rappelle l'action
le la Société en faveur des prisonniers de
guerre. En ce qui concerne -l'Arménie, M.
Barnes estime que l'effroyable situation de cc
pays est le résultat de la confiance mise par
lui dans les grandes puissances. Il faudra
trouver un moyen de saurer ee peuple martyr.

M. Barnes souligne Je 1 travail important
accompli par la Soeiété dans le domaine de la
réglementation du travail, que Ja Société s'ef-
force de placer sur des bases plus raisonnables.

M. Barnes voudrait savoir si une nation
qui constate qu 'un autre Etat ne tient pas ses
engagements a le droit de déposer une plainte.
Parlant -ensuite ude Ï intervention du Conseil
dans les .conflits internationaux, M. Barnes
demande pourquoi aucuno mesure n'a été prise
dans le conflit entre la Russie bolchéviste et
la Pologne qui tombe cependant sous le coup
de l'article 11 du Pacte et constitue une grave
menace pour les relations européennes.

M. Barnes parle ensuite de la question de
l'admission des anciens Etats ennemis. Il
espère que le rapport spécial qui a été rédigé
à ce sujet sera publié sans retard . M. Barnes
ajoute : « Je parie sous ma propre respon-
sabilité. Je nc crains pas les responsabilités,
Je parle au nom de la masse ouvrière anglaise,
qui désire l'admission des anciens Elats enne-
mis et je crois que ce point de vue est partagé
par les ouvriers du monde entier. Il est en-
tendu que l'Allemagne doit réparation à la
France et à la' Belgique. Mais ces questions
regardent les exécuteurs du traité et non pas
nous. Nous, nous devons reconstituer le monde
et sauver ses ruines. »

L'orateur rappelle ensuite que les Allemands
furent admis à la Conférence financière de
Bruxelles. Les relations internationales nc
seront pas possibles s'il 7 a toujours deux
camps adverses. Le monde ne peut être en
paix que par la coopération.

« Nous vivons dans une période d'instabi-
lité. Les anciennes alliances sont rompues. Y
en aura-t-jl de nouvelles ? P!u3 il y aura
d'Etats en dehors de la Société, plus il y aura
d'alliances dangereuses. Nous n'oublions pas
les crimes commis, ni les sanctions, mais
aujourd'hui ni l'empereur, ni le chancelier ne
sont plus là. Sachons établir la collaboration
nécessaire pour la paix et la fraternité du

M. Zahle (Danemark) appuie la nécessité
de la publicité des proeès-verbau- des commis-
sions. 11 souligne l'énorme travail qui incombe
à la Société et qui est une œuvre de géant.

M. van Karnobeek (Hollande) parle
ensuite do l'enregistrement et de la consigna-
tion des traités internationaux. 11 propose de
confier ù une commission spéciale La révision
de l'article 18 du Pacte qui touche à cc sujet.

Le président Hymans propose de répartir
les commissions en deux groupes qui siégeront
alternativement. Il annonce que M. Léon
Bourgeois, légèrement indisposé, va mieux et -.
qu 'il pourra, reprendre lundi sa place à >
l'assemblée.

M. Motta prend la parole. Il croit néces- 4
6aire de régler les rapports entre la Société j
et le conseil, qui n'ont d'équivalent dans le j
droit constitutionnel d'aucun pays. Il rappelle
l'action exercée par Ja Société des nations dans
l'ordre politique. Cette action roule autour de
l'application des traités de pair. Or, à ce point
de vue, la situation des pays qui n 'ont pas
signé les traité- do paix est particulièrement
délicate. -M. 'Motta dit qu'il entend que l'appli-
cation des traités de paix 60it faito dans
l'esprit de haute impartialité, de sérénité ct
de justice qui est celui de -la Société des
nations.

•M. Motta dit que la Suisse attache un prix

Cest par là que nous voulons inaugurer
l'ère de la diplomatie nouvelle. Il est entendu
qu'il y aura toujours une diplomatie, je ne
dirai pas secrète, mais discrète, dès que la
publication des traités sera entourée de dis-
crétion, ce qui est la condition pour aboutir
à des T_.i_.__t _ appréciables. Mais nous som-
mes d'avis qu 'il faut app liquer l'articlo 18
d'une manière rigoureuse et stricte. Npus esti-
mons donc qu'il reste bien entendu que lea
traités internationaux seront inscrits à l'Office
du secrétariat général. Je puis vous dire que,
lorsque j'ai parcouru la première série _es
traités qui ont été inscrits ù la Société des
nations, j'ai constaté avec plaisir que -la Suisse,
sur 9 traités, en avait inscrit 5.

M. Motta s'associe, au nom de la délégation
suisse, aux vœux formulés par lord Bobert
Cecil en faveur de l'Arménie, et cela d'autant
plus que le gouvernement suisse avait déjà
demandé qu 'on s'intéressât d'une manière par-
ticulière au sort de ce pays. < Nous estimons,
arec lord Bobert Ceci.', qu 'il est nécessaire que
la Société des nations voue toute son attention
à la solution de cette question importante. Il
faudra ouvrir une enqnêtc afin d'établir la
situation véritable de l'Arménie et de trouver
lc3 remèdes qui s'imposent. La Société des
nations écrirait une belle page dans ses anna-
les, «i elle arrivait à mettre fin à l'horrible
tragédie de toute une race et de tout un
peuple. » (Longs applaudissements unani-
mes.)

La séance a été l_ >.r<V - 19 h. 4!>
Unc plainte allemande

Génère, SO novembre.
Le secrétariat de la Société des nations-a

reçu-une note de TA-llemagne -dans laquelle
cette dernière se plaint au sujet de la répar-
tition des mandats concernant' les anciennes
colonies allemandes décidée p6t le Conseil de
!a Société des nations.

ETRANGER
Le nouveau ministère belge

Bruxelles, 19 noismlre.
'A la suite du vote du congrès so:ialiste, au-

torisant par 339,874 voix contre 221.1C1 et
13,000 abstentions, la participation des socia-
listes au cabinet Carton de Wiart, oa donne
comme définitive la liste suivante des mem-
bres du nouveau cabinet :

Présidence du Conseil ct intérieur : M.
Carton de Wiart , député catholique ; justice ,
M. Vandervelde, socialiste ; affaires étran-
gères, M. Jaspar, catholiquo ; finances, colonel
Theunis ; affaires économiques, régions dé-
vastées et dommages de guerre, M. Vande-
vyvère, catholique ; colonie-, M. Franck, libé-
ral ; sciences et arts, M. Destrée, socialiste ;
agriculture, baTOn Buzette, catholique ; défense
nationale, M. Devèze, libéral ; industrie, tra-
vail, ravitaillement , M. Wauters, socialiste ;
travaux publics, M. Anseele, socialiste.'

La constitution du nouveau ministère re pa-
raîtra au -Moniteur que mardi matin.

Les événements de Grâce
Paria, 20 novembre.

"L'Intransigeant croit savoir qme les négociî-
tic-s entre l'Angleterre et la France au sujet
do la question grecque ont eu pour résultat en
cas de retour do Constantin sur lo trône de
Grèce, quo toute aide politique ou diplomati-
que lui serait Tofusée. - . - -

L ES Ukrainiens
battus par les bolchévistes

Paris, 13 novembre.
On apprend de bonne source que l'annéo

de Petlioura a été complètement battue par
ies troupes rouges. Plusieurs divisions de cette
armée qui s'étaient réfugiées en territoire polo-
nais ont été rui6-s à la disposition des auto-
rités polonaises.

Les bolchévistes
et la paix russo-polonaise

Varsovie, 19 novembre.
Selon des inlormations reçues de Biga, les

cas de violation des clauses des préliminaires
do .paix par les soviets deviennent de plus en
plus nombreux. Outre la formation à Smolensk
d -ne armée de volontaires recrutés parmi les
prisonniers de guerre polonais, contro laquelle
la délégation polonaise vient do protester a
Riga, on annonce de semblables procédés bol-
cliévieiee dans Ja zone xtcutro dont les habi-
tants ont été frappés par un ordTO de mobili-
sation et qui s'enfuient en masso sur le terri-
toire polonais, à Bobruysk.

Lcs autorités soviéti.tes se servent particu-



lièrement de groupes de -communistes .polonais
qui sont équipés et armés pour la campagne
future contro la Pologne.

Une délégation militaire eoviétiste, accompa-
gnée d'un olficier do liaison polonais, doit sc
rendre ces jours prochains daas les endroit:
où eont signalés des procédés contraires aux
stipulations des préliniinaires afin d'ouvrir une
enquête à ce sujet.

Fin des luttes intestines en Chine
Pékin, 18 novenibre.

Le-constant désir manifesté par le gouver-
nement central d'arriver à une complète entente
avec les partis dissidents du sud et de l'ouest
reçoit satisfaction.

Les -chefs du conseil mililaire du sud et de
l'ouest, Chen-Chi, Ling-Lou ct ling, ont respec-
tivement donné leur doini-rion. En se démettant
de leurs fonctions, ils .ont invité les autorités
provinciales, hier dissidentes, à retirer leurs
déclarations d'indé-peudaneo et à s'en rcmett.-e
au gouve_rneaient central du soin d'assurer
l'administration. Ces hautes personnalités ont
exprimé l'espoir que le gouvernemeut central
procédera dans ks formes prescrites par la
Constitution à l'élection d'un Parlement nou-
veau.

Ce mouvement est suivi par d'autres chefs
militaires. Les généraux Mou-Yong-S-ing et
Liu-Kong-Fang ont successivement renoncé à
Jour attitude jp-épendante. Ct. désirs so sout
trouvés cn complet accqjrd avec lee intentions
du gouvernement central qui s'est mis immé-
diatement en rapport avec les ministères et les
autorités provinciales intéressés.

Les cheminots du vorarlberg
Bregenz , 19 novembre.

On signale l'arrêt , dopuis minuit, du trafic des
chemins de fer de l'Etat dans le Vorarlberg,
dans le Tyrol et à ce quïl semble aussi à Salz-
bourg. 11 s'agit d'une grève déclanchée par
l'organisation des cheminots socialistes dans le
but d'o__pi_cher, ainsi que la menace en avait
été faite par les socialistes à Ja Diète du Tyrol,
le tir national des Ilemiatswehr du Tyrol qui
devait avoir lieu à lnnsbruck. A cette fête ,
annoncée déjà depuis longtemps, devait notam-
ment .prendre part , à titre d'invité, SI. Eschc-
IK_, fonctionnaire du service des forête et
organisateur des Heunatswehr en Allemagne.

A Bregenz, des cheminots des .partis alle-
mand et chrétien social, qui voulaient assurer
leur service, s'en sont vus empêchés par les
grévistes.

Nouvelles religieuses
_adlence pontificale

Le Pape a reçu en audience particulière
Mgr Coraggioni d'Orelli, aumônier de la
Garde Suisse.

NECROLOGIE
Le professeur Debove de Paris

On annonce la mort, à l'âge de 75 ans, du
professeur Debove, secrétaire perp étuel de
J'Académie de médecine, ancien doyen de la
Faculté dc médecine de Paris.

Dons les rangs da clergé tessinois
On nous écrit de Lugano, lc 19 :
La mort moissonne dans les rangs de noire

cJergé.
A quel ques semaines de distance, sont déeS-

dés, à l'Hospice des vieillards institué à Lu-
gano par les legs généreux d' un excellent pa-
tricien eatholique , M. Biziero Bczzonico, M.
l'abbé André Morganti , ancien curé d'Arosio
(Malcantone) , et M. Jacques Pozzctti , cha-
noine honoraire de la cathédrale; ancien au-
mônier de l'Orphelinat Maghetti.

On annonce, en outre , la mort dc M. l'abbé
Sylvestre Pifferini , ancien curé d'Indemini ,
et depuis 32 ans curé dc Saint-Nazaro-Piaz-
tngaa , sur le lue Majeur, vis-à-vis de Lo-
carno. M. Pifferini jouissait de la vénération
de la population. C'était un prêtre du bon
rieux temps.
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S'ils ccnnw-eit leur bonheur I
par in: .. PB-VIEUX

Comme M. Randon examinait les photogra-
phies éparses sur les meubles, il s'arrêta de-
vant un cadre de cuivre ciselé : il contenait
ie portrait d'un couple, un homme qui pouvait
avoir cinquante aus, une femme qui paraissait
beaucoup plus jeune, tous les deux étroitement
rapprochés sur la même carte, épaule contre
épaule. Il ne fut pas long à retrouver dans
cette femme Mme Pardolles elle-même, et, rai-
sonnablement, il en conclut que son compa-
gnon de cadre n 'était autre que le défunt mari:
« Tiens 1 mon remplaçant ! » fit-il. Il s'at-
tarda un instant à considérer .l'image de feu
M. Pardolles : «. Peuh 1 fit-il, une tête quel-
conque, plutôt commune ; les yeux de tout le
imonde. » Puis, jetant un regard à la grande
glace de la cheminée, il y vit la représentation
de sa propre personne : très bas, comme s'il
eût craint dc s'entendre, il murmura : « Pau-
vre femme ! Ce qu 'elle a dû souffrir 1... Lors-
qu 'elle songe à co qui attrait pu ôtre !... > Dur
geste hâtif, il resserra le nœud de sa cravate
qu'il jugeait trop lâche, s'assura si le col dc
«a jaquette ne bâillait pas, et, vivement , tira
sur les revers pour qu 'elle appliquât mieux.
Dans un sentiment de fatuité naturel à «on
sei-e et qui n'était pas incompatible avec son
tire, M. Bandon n 'eût pas  demandé mieux qja.
d'éveiller chez Mme Pardolles des regrets,

€chos de partout
A PROPOS D'UN VOYAGE

Tandis que M. Clemenceau visite les pays
anglais, l'Egypte, l'Inde, et, l'an prochain,
l'Australie, M. Millerand a promis simple-
ment de faire un voyage en .Algérie. Avant
lui, un autre président de la République fran-
çaise est déjà allé visiter la grande colonie
méditerranéenne, M. Loubet.

Mais, depuis lors, celle-ci a fait de tels pro-
grès que M. MiHcrand ne risque pas d'être
victime du même truquage que «on prédéces-
seur.

11 en fut , en effet, du voyago de M. Loubet
comme des "voyages que Potemkine faisait
faire à la grande Catherine à travers les
steppes de la Bussie. L'amie de Diderot et de
Voltaire apercevait sur 6a route de charmants
villages qui n 'étaient que des décors de théâ-
tre, et des troupes de moujicks bien portant.
et allègres qui étaient de simples figurants.

Lorsque M. Loubet eut visité un certain
nombre d'oasis dans lc Sud, il ne put s'empê-
cher de dire à quelques-uns de scs compagnons
de voyage :

— « C'est curienx, comme les indigènes se
ressemblent tous entro eux, et aussi les co-
lons ; on croirait qu 'il n'y a, en Algérie, que
deux grandes familles... »

On ne lui avoua que plus tard que cette res-
semblance n'avait rien d'étonnant : ces.Arabes
et ces blancs faisaient mieux que dc se ressem-
bler, c'étaient toujours les mêmes, qn 'on trans-
portait quelques kilomètres en avant du cor-
tège officiel.

MOT DE U FIN
Daas uno écolo françaiso :
— Ecrivez, mes petits amis, le sujet do

votre prochaine composition : < Que dirait
Oambctta en voyant qu 'on porte triomphale-
ment son cceur au Panthéon ? »

PETIT» Q-kZX-TTB

La scission chez lss socialistes français
Par lo fait de la scission qui 6'est produite

dans le 'monde 6ocialisto français, l'Humanité
a perdu 15,000 abonnés ct le Populaire, 5000.

La vie économique
Les taxes télégraphiques allemandes

A partir du 1er décembre, une nouvelle
ordonnance concernant les taxes télégraphiques
entrera en vigueur en Allemagne. La taxe par
mot pour les télégrammes à destination du
continent subira d'après cette ordonnance une
augmentation de 10 à 35 pfennigs. C'est ainsi
que les télégrammes pour la Suisse coûteront
G0 pfennigs (75 cent.) par mot.

La baisse
Le Times annonee une baisse sérieuse sur

1_3 marchés de Liverpool et de Londres. Le
coton américain est tombé à 1 fr. 50 par livre
et le coton égyptien à 4 fr. Ces prix sont à
peu près de la moitié de ceux d'il y a six

L'étain et le cuivre sont revenus au cours
d'avant-gucrre.

L'huile de lin , qui se. payait encore 100 lst.
la tonne au début de l'année, est tombée à
59 lst.

La baisse est la conséquence de l'abolition
du contrôle de l'Etat et de la mise en vente
des stocks qu'il avait accumulés.

Le cuir
D'après les dernières ventes qui ont eu lieu

aux halles aux cuire de Berne, de Lausanne
ct de Genève, le prix de3 peaux a baissé de
8 è 9 % pour les cuirs de lw choix et de
8 à 14 % pour les cuirs de 2n"> choix, en com-
paraison dos prix d'octobre.

grâce à Ja méthode de comparaison.qu'il croyait
d'uue efficacité souveraine dana le cas spécial.

Il contemplait encore la figure de celui qui
avait pris sa « succession >, il commençait à
lui découvrir des tares, de bas instinct-, un
« air animal » ; il allait lo haïr, peut-être
même l'injurier, lorsque la porte du 6alon
s'ouvrit et Mmj Pardolles parut : « Dieu,
qu'elle a l'air jeune I » pensa-t-il.

La vérité est qu'elle n 'accusait point dana
sa personne, les quarante-cinq ans qu 'en bonne
justice M. Randon 60 croyait dans l'obliga-
tion de lui accorder ct qu'elle avait cn réalité :
à peino lui en eût-on supposé quarante, tant
elle était restée mince et souple, tant sa figure
d'un ovale allongé et que nc flétrissait aucune
ride gardait de jeunesse, de fermeté dans ses
lignes.

Elle s'était avancée vers lui, la main ten-
due. Manifestement, elle pratiquait la politique
du pardon : Mme Pardolles ne voulait point
se souvenir de l'offense faite à Blanohe Du-
laure. M. Bandon 6'en réjouit : allons, il n 'au-
rait pas besoin d'épuiser _es réserves de bra-
voure 1

— Monsieur Randon , dit-elle, avant que ce-
lui-ci eût pu prononcer les quelques phrases
qu 'il avait préparées, je vous fais toutes mes
excuses. L'autre jour, eur là placo du Marché,
je ne vous ai pas reconnn. J'ai appris,' depnis,
que vous aviez quitté l'enseignement et quo
vous habitez Villenoisy, ce que j'ignorais. Jc
suis heureuse de vous voir. Veuillez vous
asseoir, je vous prie.

•— Madame, fit M. Randon, dès qu'il eut
pris place dans un fauteuil , en face do Mme
Pardolles, je suis très touché dc votre aimable

Confédération
Nos diplomates

D'apTès le Bund,.on peut considérer comme
certaine la nomination-définitive de M. Bar-
bey, qui occupait jusqu'ici le posto de chargé
d'affaires suisse st Bruxelles, oomme ministre
suisse dans cette ville. M. le conseiller de léga-
tion Schreiber sera nommé ministre suisse à
Stockholm.

L'administration fédérale à Interlaken
La division de l'Office fédéral de statistique

chargée du recensement de -la population et
des logements sera transférée à Interlaken.

La maladie de M Henri Fazy
On nous écrit de Genève :
Le vénéré doyen du Conseil d'Etat , M.

Henri Fazy, est gravement malade. Voilà
trois semaines qu 'il garde la chambre et son
état de santé ne cessé d'empirer.

Sous venons de lui rendre visite. Pâle,
éniaeié, faible, le digne mag istrat conserve ce-
pendant toute sa lucidité d'esprit. A Genève,
chacun forme des vœux pour le rétablissement
de celui qui, durant tant d'années, a consacra
ses forces, son intelligence et sa vie au "-i-
vice de son pays. G.

* * *
On mande dc Genève :
L'état dc M. Henri Fazy .'est subitemen!

aggravé vendredi matin . M. Fazy est en dan-
ger de mort.

Les cadeaux pour l'étranger
Les dons ou autres paquets pour l'étranger

qu 'on tient à faire parvenir aux destinataires
avant la fin do l'année doivent être mis à la
poste au plus tard jusqu 'au 15 décembre.

Lo château de Locarno
On nous écrit de Locarno, le 19 :
•Le gouvernement propose au Grand Con-

seil de ratifier la cession ù la ville dc Locarno
du vieux château qui a été jadis une des prin-
cipales forteresses du duo de Milan et que les
Suisses démantelèrent, il y a quatre cents
ans. La commune s'oblige à le conserver, à y
faire les travaux de restauration néec-sairet
et à y installer son Musée historique et ar-
chéolog ique. La ville met à disposition de
l'Etat le bâtiment scolaire, de la Motta , prêt
du château, pour l'installation dea écoles dc
dessin.

Le château abritait , jusqu'il y a quelques
années, le tribunal et les prisons dc district.

M U S I Q U E  R E L I G I E U S E

La Société do Chant Sacré de Gonèvo orga-
nise, au Victoria-Hall, pour jeudi, 25 novem-
bre, à 20 h. '/,, sous la direction do M. Otto
Barblan, unc audition de l'Oratorio de Ham-
del : Judas Macchabée, avec soli, chœurs ,
orchestre et orgue. _tm0 Debog-is-Boby, so-
prano", .M»8 Tatianoff , mezzo, MM. A. Flury
et A. Kunz, ténors, M. L. Dc la Cruz , basse,
SI. Nicolaï, organiste, prêteront leur concours
à cette audition, ainsi que l'Orchestre de la
Suisse romande.

FAITS DIVERS
SUISSE

Toé p»r nu t- imfoB
A La Chaux-de-Fonds, M. Henri Bien, méca-

nicien, qui so promenait cn bicyclette rue
Léopold-Kobert, s'est jeté contre un camioa
qui l'a projeté à terre et tué net.

_» aalaon -'«l ie r
De Saint-Moritz (Engadirie), on signale

la réouverture de la saison de patinage. Les
nuits sont froides ; mais les jours sont admi-
rablement ensoleillés.

accueil. Moi, aussi, je me suis enquis de savon
qui vous étiez lorsque je vous ous rencontrée..
11 y a si longtemps que nous ne nous sommes
vus I

— Bien longtemps, en offet , confirma Mme
Pardolles.

— Je suis venu, -madame, pour réparer mon
Oubli, involontaire il eet vrai , de l'autre jour
— j'aurais dû vous saluer — pour vous pré-
senter mes hommages et, ausai, si vous vou_e_
bien me le permettre, pour vous adresser une
requête.

— Et laquelle ? dit Mme Pardolles gra-
cieuse.

— Il s'agit d'un projet de mariage, révéla
M. Bandon dont la voix semblait avoir perdu
son assurance.

Le visage de Mmo Pardolles qui, jusque-là,
avait gardé lo sourire, 6e rembrunit et ee
creusa d'un pli. , -

— C'est, s'empressa-t-il d'ajouter, du ma-
riage.'d'un mien cousin, Emile Lefresnc, que
j 'entends parler.

Le front de Mme Pardolles se détendit et
«a figure s'éclaira :

— Vous savez, madame, poursuivit M. Ban-
don, qu 'Emile Lefresne voudrait épouser Ber-
the Vallerin à laquelle vous avez la bonté dc
vous intéresser et qui est, si je ne m'abuse,
votre parente ?

— Ma filleule, rectifia Mme Pardolles. Je
l'aime beaucoup, et elle mérite qu 'on l'aime.
Je connais effectivement ce projet , mais lais-
-t--Tri<-. vous dire, hien franchement, que ce
mariage ne me paraît ni désirable, ni possible.
- — Ét comment cela ? fit M. Bandon qui
sursauta.

FRIBOURG
GRAND CONSEIL

SESSION DE NOVEMBRE

Suite de la séanco do Joudi 18 novembre
Four la sécurité du pays

M. Robert Weck présente au Grand Conseil
un projet de loi complétant lo codo .pénal .n
co qui concerne la répression des attentat s
contre la sûreté Intérieure do l'Etat. L'honora-
ble rapporteur rend hon__ago au gouverne-
ment , et plus particulièrement au Directeur de
la Justice, qui comble par le court .projet pré-
senté une laeuno do notre législation pénale.
Celle-Ci n'est plus suffisamment en harmonie
avec les exigences actuelles. Lo droit pénal
no réprime l'atteinto à la sûreté intérieure dt
l'Etat que pour autant qu'elle eet dirigée co _-
tre la Constitution et les pouvoirs constitu-
tionnels. Si la révolution dirigée contre un
T _g__ -- poutiq-O est moins à redouter dans
une démocratie comme la autre, les révolution-
naires actuels n'en sont pas moins un danger
réel pour l'Etat et ses organes, comme aussi
¦pour la liberté des citoyens. C'est pour .préve-
nir et punir les attentate contre da sécurité de
l'Etat ct la liberté des citoyens quo le Conseil
d'Etat a. élaboré la ncvoUo qu 'il présente au
Grand Conseil. La notion nouvelle à établir
étant un peu difficile à formuler, lo législateur
juge utilo de citer ies moyens auxquels ont
ordinairement .ecourS les révolutio___airee :
la terreur et la désorganisation des ser vices
publics. U lui semble urgent, en outre, de punir
les actes préparatoires et de les mentionner :
achat ct dépôt d'armée, complot, propagande,
agitation.

M. Perrier, directeur do la Justice, recom-
mande chaudement, après le Bapporteur ,
l'entrée cn matière. H rappello que le Conseil
fédéral a décidé dc dornier' des passeports à
des agitateurs venant en Suisse pour préparer
lo renversement do l'ordre social. A quoi bon
protester par dee paroles ? Protestons en pre-
nant dea mesures légales .pour nous protéger,
nous. L'orateur montre à son tour l'insuffi-
sance do notre codo pénal ct la nécessité de
lutter contre la doctrine bolchévi6tc, qui veut
substituer à la démocratie la dictature d'uno
minorité. H justifie la formule généralo de
l'article projeté, formule assez précise cepen-
dant , puisque des spécialistes du droit -pénal
l'ont jugée 6ufti_ a,n_ne_t adéquate. B insiste
sur la .îécessité absolue dc »punir les actes pré-
paratoires dirigés contre la sûreté do l'Etat, ct
do désigner ces acte, dans le texte. Si le can-
ton de Fribourg est considéré comme un bas-
tion do l'ordro social, is 6cra aussi visé spécia-
lement .par les démolisseurs. C'est uno raison
do plus de nous protéger. (Bravos).

M. Bartsch , parlant en son nom personnel,
6e déclare adversaire de cette loi d'excep tion,
qui so révélera, .prédit-il, inefficace dans
l'application. L'orateur estime que noue som-
mes suffisamment armés pour assurer la sé-
curité de l'Etat. Il critique la formule adop tée,
qu 'il juge imprécise et élastique.

M. te Rapporteur convient qu 'il s'agit d'une
matière délicate, mais conteste qu'on soit en
présence d'une loi de circonstance ou d'excep-
tion , le calme régnant chez nous et notre code
contenant déjà de3 prescriptions analogues à
celles qui sont proposées. Il cite .exemple de
la Franco, qui a prévu la punition des actes
préparatoires d'attentats à la sûreté de l'Etat.¦ M. le Directeur de la Justice reprend les
objections de M. Bartsch. Il renvoie l'orateur
de l'opposition « l'article 104 du Code pénal
fribourgeois et montre que le législateur n 'a
fait que suivre la méthode de l'auteur de notre
code, qui cite des exemples. M. Bartsch en est
encore à la conception ancienne du droit pénaL
Les circonstances ont changé. Par ailleurs,
nous discutons sur des formules, ct ce ne sont
p»3 des formules qui séparent le gouvernement
ct -M. Bartsch. M. Bartsch est un fervent par-
tisan de la tolérance extrême. Mais les événe-
ments récents ont montré qu 'il y a une difefé-

— Ce mariage me Bemble impossible parce
que le père de Berthe s'y opposera toujours ,
je le crois. Il n'est pas homme à se laisser
influencer par maj, ni par personne. Il trouve
— ct peut-être n 'a-t-il pas tort — que l'avenir
— l'avenir matériel — de sa fille ne serait
point assuré si elle épousait ce jeune homme
dont la situation, au point do vue commercial,
paraît fort compromise. On le dit même me-
nacé de faillite.

— Mais, .madame, ce qui était vrai , il y a
quelque temps, ne l'est plus aujourd'hui. Je
crois ne pas être indiscret en voua avouant que
j'ai fait de mon mieux pour aider mon jeune
cousin à sortir de 6a situation gênée.

— Je ne l'ignore pas, ct laissez-moi vous féli-
citer, -̂ monsieur Bandon, pour votre acte si
généreux, mais il no me semble pas prouvé
qu 'il puisse sauver Emile Lefresne. Et même,
s'il triomphe de ses difficultés, je persiste à
cioire que ce mariage n'est désirable ni pour
votre jeune cousin, ni pour Berthe. C'est qu'il
y a entre eur une certaine... distance qui tient
non pas à la différence de fortune — celle-là
pst tout à fait-négligeable' et on doit la dédai-
gner — mais à l'éducation, mais aux senti-
ments intimes.

— Cette distance, si ' elle existe, on peut
n'en tenir aucun compte, puisque - Emile ct
Mlle Vallerin l'ont, d'eux-mêmes? supprimée.

— Comment cela ?
'— Parco qu 'ils s'aiment !
M. Bandon prononça ces mots d'uno voix

apeurée. Comme honteux de ce qu'il avait dit,
il n'osait lever les yeux sur Mme Pardolles :
tête baissée, il rcgardaùt fixement un dessin
du tapis : « C'est donc ma destinée, pensai.

rence ù faire entre la licence et îa liberté. Or,
qui aime le mieux lu liberté, dti gouvernement
qui veut protéger les droits constitutionnels ou
de celui qui veut liaisser les extrémistes .-aper
cos droits ? Lc Grand Conseil répondra au
Vœu do l'immense majorité dc la population
cn adoptant le projet.

On passe au vote sur l'entrée cn raatièr»,
qui est adopté- par toutes los voix contre qua-
tre (MM. Bartsch , Friolet, ''Emile Gross et
Wolhauser) .

La discussion de l'article unique-du projet
est précédé d'un nouvel exposé de M. le.Rap-
porteur et de M. le Directeur de la JusHee.
M. Barlsch déclare que le représentant du gou-
rernement lui a prêté des sentiments qu 'il
n'a pas. Il n 'en a qu 'à la forme de la novelle.

M- D upraz soutient lo projet et rappelle
l'arrêt du Tribunal fédéral contre Bertoni ,
arrêt où la notion de l'attentat est nettement
définie.

M. Emile Gross voit dans le projet tel qu 'il
est libellé le renversement de l'ordre de choses
établi par notre code pénal. Il proposj deux
modifications ou adjonctions destinées à pré-
ciser la port--, do la novelle.

M. Perrier appuyé par M. Kœlin , propose
eomme peine pour les cas de peu de -gravité ,
outré l'emprisonnement , la privation des droits
politiques. Cette modification est acceptés,
tandis que colles de M. Emile Gross ne re-
cueillent que deux voix. Au vot. final , l'ait).
cle premier est voté à une évHcnte majorité.
En voici le texte : •

Article premier. — L'attentat qui a pour
but d'opérer par la .violence, notammem par
les méthodes terroristes 3t !a désorganisirion
des services publics, le renversement clo tout
ordro établi sera puni criiniiieUoment d'une
réclusion à la Maison de forM dont le maxi-
mum est fixé à 20 ans, et, dans les cas moins
graves, dc l'emprisonnement

Les actes préparatoires de ce crime seront
assimilés à la tentative et punis des mêmes
peines que celle-ci. Seront- con-Mérés comme
actes préparatoires notamment l'achat et le
dépôt d'armes, le complot, aiosi qae la propa-
gande, l'agitation ou l'organisation par- des
moyens quelconques, tels que riunioos , affi-
ches, imprimés, écrits ou imagos. Les cas de
peu de gravité seront punis corre^ti-nneUc-
mènt de -la peine dc lV.mpri_oiuioyic._t et de
la privation des droits civiquco .

L'artiole 2, .-oeepté sans opposition , staluc
que la novelle entre en vigueur dès sa promul-
gation par le Conseil d'Etat.

Demandes en grâce
M. Dupraz rapporte sur uae doa;.iins Je

recours en grâce, qui tous soat agréés, à l'ex-
ception d'un seul, celui d'un ns-isslii , qui est
écarté, suivant les propositions do la commis-
sion et du gouvernement.

La séance est levée à midi 20.
Suito de la séance de vendredi 19 novembre

Pétition iet employés des E. E. F.
M. B_.risu.il rapporto sur .uno .pétition du

personnel îidministra .if des Entreprises élec-
triques fribourgeoises priant le Grand Conseil
de décider en principe que ce personnel soit,
à égalité de mérites et de fonctions, p lasô
dans une situation matérielle au moins égiie
à celle qui est faite au personnol de l'Etat. Le
Bapporteur expose la genèse du différend ,
peu grave d'ailleurs, qui sépare la direction
des Entreprises électriques et ses employés.
Il s'agit d'une question de classement et de
considération de l'ancienneté lors de la pro-
motion d'oin employé dans une . classe supé-
rieure. M. Bœriswil estime, fondé sur la loi
organique des Entreprises électriques, que le
Grand Conseil n 'est pas compétent pour dis-
cuter cetto question d'administration intérieur.

11 conteste également la compétence de
l'office de conciliation, lequel, suivant la loi
sur los fabriquos et les prescriptions d'appli-
cation, no serait -pas qualifié .pour trancher
un conflit d'ordre intérieur entre la direction
et lee employés d'un servico administratif.

M.- Buchs, directeur des Travaux publics,
fait quelques griefs aux employés pétition-
naires, au sujet de la procédure qu'ils ont

ii, de me faire i avocat de l'asao^r, de sea
droits et prérogatives, de plaider pour les
amoureux ! Bien, pourtant , ne m'appelait spé-
cialement à' ce rôle... C'est égal, j'aimerais
mieux remplir mon ministèro devant tout
autre que Mme Pardolles I »

— Je voudrais être sûre qu 'ils ne se font
pas illusion, avait-elle répondu. Ile ne seraient
pas lea premiers qui...

(A suivre.)

Sommaire des Revues

Revue des Jeunes. Organo do pensée catho-
dique et française. — 10 novembre : Billet de
quinzaine. — Senex : A propos do la souscrip-
tion. — A. D. Sertillange- : La morale et l'éco-
nomie moderne. ¦— Dom Lefebvre -. Le cyele
du Christ. — Louis Arnould : Un -nouveau
mode de rapprochement entre professeurs "A
étudiants. — T. L. Riggs : Lo congrès inter-
national du chant grégorien à New-York. —
Emile Baumann : Les tragédies de l'histoire
dans lo roman : L'Infante. — Th. Mainage :
Une œuvre de ecienec catholique. — Eugène
Duthoit : -Là question dea pou__oircs. —
RobKrt Vallery-Radot : Propos bourgeois dans
un jardin de province. — Victor Bucaille : La
renaissance de l'Europe. ¦— Revue des Livres
ot des Bévues. — Çêvue économique et. finan-
cière, 3, rue .de Liiyncs, Paris (VII). — Un
an : 46 fr. ; six mois : 23 fr. ; Le numéro :
2 fr. 50.

Fumez les cigares FR0SSA D



suivie et de la lorme do îeur requête. 11
rend, néanmoins, hommage aux qualités pro-
fessionnelles ot au dévouement du personnel,
puant au fond de la question , le représentant
tlu gouvernement se prononce également pour
l'ineompétenco du Grand Conseil, sans pré-
juger do la compétence de l'ofiico do conci-
liation. L'orateur cite le total des traitements
et salaire, du personnel des Entreprises élec-
triques .pour démontrer quo ces entreprises ont
amélioré la situation matérielle dô leurs em-
ployés. Lo Directeur des Travaux .publies con-
clut dans le même sens que le Rapporteur, en
exprimant l espoir que ce différend passager
no troublera -pas- longtemps les excellentes
relations dc la Direction des E. E. F. avec sea
en-ployés.

M: Charles Chassot défend avec vigueur
les compétences du Grand Conseil, qui ne doit
pas ôtro qu'un organe d'enregistrement dos
décisions prises par k Direction des E. E..F.
Ce serait, à son avis, aller à rencontre du
but des fondateurs clo ces entreprise., que
d'établir unc muraille de Chine entre cette
(régie de l'Etat et les représentants du peuple.

M. Crausaz ne croit pas que les pétition-
naire- aient péché dans la procédure qu'ils
ont-adoptée : .conduits par les organes des
»E. E. P., ils 90 eont adressés à l'office de
conciliation , lequel s'est déclaré compétent
pour s'occuper du conflit. L'orateur s'associe
à l'hommage rendu au personnel des E. E. F.
H y aurait anomalie à refuser à cc personnel
itmit moyen de recours contre les décisions ele
l'administration.

M. Savoy, président du gouvernement ,
prend la parole pour soutenir la compétence
de l'oflice de conciliation, compétence que le
Grand Conseil a étendue et qu 'il est utile ele
maintenir. Il -prio le Grand Conseil d'avoir
confiance dans l'offico de conciliation. Celui-ci
ne s'occupera que de ce qui n'est pas réglé
par la loi.

M. Paul Joye souligne quelques erreurs dc
fait dans la pétition et l'exposé do eses défen-
seurs. II déclare que le personnel adminis-
tratif s'est dit satisfait de la nouvelle échelle
ele traitements et qu 'il est néce-saire de laisser
à la direction d'une entreprise industriell e
plus de libertô d'appréciation qu 'à une admi-
i istratica publique.

M. Chatton , directeur des Finance?,, pro-
pose de voter sur la question de compétence
t-t de passer à l'ordre du jour.

M. Dupraz se rallierait à cette proposition ,
dans lc sens que la pétition serait eoasidérée
comme prématurée, lo Conseil d'Etat nc
s'étant pas encore prononcé. Au surplus, l'ora-
teur estime dangereux de trop aceentucr le
caractère privé des Entreprises électriques. A
quoi M. Buchs , directeur des Travaux publics,
répond cn rappelant l'insistance avec laquelle
on a réclamé des lois organiques pour les
régies de 1 Etat. Le représentant da gouver-
nement est d'accord pour le renvoi. M. Zim-
nvèrmanit so prononce dans le ¦ méift-ï sens, en
insistant sur le rôle bienfaisant de l'office de
concili-ition.

M. Bœriswil, rapporteur, est d'avis que la
loi sur les E. E. F. restreint le_ compétences
du Grand Conseil , mais qu 'on doit s'y tenir
quand même. Le rapporteur accepte le renvoi.

La pétition est done renvoyée au Conseil
(-Etat.

Deax meeting- d'avlattoc
Le meeting d'aviation organisé à Fribourg

par l'Ecole d'aviation Aéro, de Lausanne,
aura done lieu demain, dimanche, dès 2 heure.
après midi, au Schcenberg, et le meeting or-
ganisé par la "société suisse Ad Astra aura
lieu entre Tavdl et Menziswil , sous les auspi-
ces de la Société fribourgeoise de cavalerie et
de la Société de tir de Tavel.

C'est -un spectacle du .plus vif intérêt qui
sera offert demain à nos population.. Après les
surprenantes accrobaties auquel ee livrera ie
virtuose do l'aviation Marcel Nappez, qui vient
à quoique, jours d'intervalles de franchir qua-
tro fois les. Alpes, on assistera aux-randonnées
d'un aviateur fribourgeois, Emilo Johner, de
Chiètres, qui vient de conquérir brilamment son
brevot pour lo transport do voyageurs. Johner
fera des vola avec passagers au-dessus de Fri-
bourg. ..,

A Tavel, co sera le lieutenant-aviateur
Cartier et le sergent Progin, notre concitoyen,
qui éblouiront le public de i"i_s fantaisies
ai-nenn

Tomboln
On -ous prie d'inséTer :
Bu -éponso à de nombreuses demandes de

renseignements au sujet delà tombola en faveur
do l'achèvement de l'église catholiquo do Mo-
rat, nous avons le plaisir d'annoncer que la
tirago en a été fixé au 6 décembre prochain ,
jour do la fêto do Saint-Nicolas.

La liste des numéros gagnante sera publiée
aussitôt après et, les lots gagnés, — on sait
qu'il 'y en a elo fort alléchants, — pourront -Ira
.réclames, jusqu'à- 31 décembre 1.20 in__n_ ive-
inent. D'entente avec la préfecturo du La.:,
informé- do la disparition d'un carnet de 33
billets restante, les billets do eo carnet eont
annulés à l'exception des numéros que voici :
8202, 8205 8207, 820!), 8213, 8217, 8221
8225 ,. 8231, 8233, 8235, 8212, -8248, 824..

I-O^-pos-ess-iins 
de bonno foi des billets

annulés, allant de 8200 à 8250 peuvent deman-
der le remboursement de leurs billets. Les
organisateurs de la tombola remercient encore
les nombreuses personnes do la capitale et du
canton d'avoir manifesté tant do sympathio à
l .ntroprise de la tombola.

Football
Demain dimanche. Central I dc notre ville

aura la visite de la première équipe du F. C.
Bulle pour un match d'entraînement.

La partie «e jouera sur le terrain flei
Oran- - .aces et commencera à 2 lieures.

la conférence
ii. .- M. le pror.aaeor AHLias

Le public fut  nombreu-f hier soir, k la
Grenette, pour entendre M. Arthus, profes-
seur à -l'u-iver-sité do Lausanne, qui a
fait une très bdlle conférence. Le distingué
conférencier, clair ct précis, a su ee mettre à
la portée de chacun. 11 a montré comment «e
produit une hémorragie, quelles cn sont les
causes ct quoi est le moyen très simple dc "ir-
rêter. Mais surtout, il a fait voir l'admi-
rable travail de la nature qui Téparo elle-
même les hémorragies, qui simp lifie ce tra-
vail au point de le réduire au degré le plus
facile possible. « L homme, a-t-il dit , quoi-
que étant arrivé à un degré supérieur dans le
domai-ie de la Ecience, n'est qu 'un aide de la
Providence, qui a bien.vonlu accepter notre
concours ; l'homme n'est qu'un instrument de
la nature , ct celle-ci a été formée par Dieu de
telle façon qu 'elle fait elle-même le travail de
réparation auquel l'être humain , avec toute
sa «cienee, ne fait que coopérer. »

M. Arthus a promis à son auditoire d'hiei
soir de lui faire part de scs futures expérien-
ces concernant les hémorrag ies. Nous souhai-
tons donc très prochain le plaisir . de l'ap-
plaudir à nouveau. •

Signez ros It-ttren
La personne de Chénens qui nous a envoyé

des renseignements sur la fièvre aphteuse est
priée do nous faire cont_-.U-.c- son nom, que
nous no publierons pas ; faute de quoi, «es
lignes ne paraîtraient iras.

i Ir. - .-.-e QusncUr
'Au tirage des primes de l'emprunt de l'Hô-

pital cantonal qui a eu lieu le 15 novembre.
le gros lot cle 18,000 fr. est échu à l'obligation
3507 N" 3G.

La .primo de 2500 fr. est échue à l'obliga
tion 7505 n" 25.

Celle de 500 fr. est échue à l'obligation 756"
X" 21.

CALB-fDBZSB
Dimanche 21 novembre

X X V I " '  op.-.. !____. ;t>«afec6te
. .. «.- t - i . r , ¦._ :». -. • de Is Î...TE VIERGE

an '.:¦¦; .: y . : :;
La Sainto Vierge fut présentée au Temple

par ses parents, à l'àgo de trois ans, pour y
être élevée dans le service du Seigneur.

Lundi 22 novembre
.- ; - . ?•; '-•¦ CEI tLK, vierge ci _na.rry.re

Sainte Cécile, de l'illustre famillo des Me-
telli, épousa Valérien, patricien païen , qu 'elle
convertit à la foi, aipsi quo son frèro Tiburce.
Après le martyre des deux frères, sainte Cécile
fut elle-même mise à mort en haine de la foi
chrétienne, cn 232.

SERVICES RELIGIEUX
» DIM-.NCHE 21 NOV_____
Saint-Nicolas : 5 h. y,, 6 h., 6 h. %, 7 h., mes-

ses basses. — 8 b., messe chantée, sermon. —
9 h., _i»-_c basse paroissiale, sermon. — 10 h..
grand'messe capitulaire. — Il h. 'A , mes -basse, instruction. — 1 h. y ,, vêpres pirois-
siales, catéchisme. — 3 h., vêpres capituiaires,
bénédiction du Très Saint Sacrement.

Saint-Jean (Fête de sainte Cécile) : 7 h.,
messo basse, communion générale des membres
de la « Cœcilia > et du -patronage Sainte-
Agnès. — 8 h. J-, messe des enfants aveo ins-
truction et chants. — 9 h. > 'A, grand'messe,
sermon, bénédiction. — 1 h. x 'A, vêpres solen-
nelles et bénédiction. — G h. • '/ _ ,  ohapelc:.

Saint-Maurice (Solennité de sainte Cécile) .
_ h. H , messe, communion générale pour les
membres du Caicilieiiverein et les Enfants de
Marie. — 8 h. ri, messe chantée, sermon alle-
mand, bénédiction du Très Saint Sacrement.
—10 h., messe basse, sermon français , clia.-its
des enfants. — 11 h., catéchisme allemand. —
1 h. Vi, vêpres et bénédiction. — 7 h. M , chi-
pelet et prière du soir.

Collège : G h., 6 h. .%, 7 h'., 7 K. ~%, messes
basses. ..— 8 h., office des étudiants, sermon.
— 9 h. Vt, messe des enfants, sermon. — 10 h ,
grand'messe, sermon. — 1 h. J_, vêpres des
étudiants. — 2 h. te, vêpres »paroissia!os.

Notre-Dame : G h., messe basse. — 8 h. 'A.
messe chantée, sermon allemand. — 2 h., vê-
pres, bénédiction , congrégation des Lames,
instruction, chapelet.

BB. PP. Cordeliers : 6 h., 7 h., 7 ii. 'A ,
8 h., messes basses. — 9 b., grand'messe. —
10 h. V_, service académique, sermon allemand.
— c lt. n, *<r_ iœ...

E g lise de la Visitation (Fête dc la Prêser.tU
lion de la Sainte Vierge) : 7 h. ct 8 h. J.,
messes ; la messe de 8 h. % sera suivie de
l'exposition et de la bénédiction du Saiut
Sacrement. — 5 h. du soir , bénédiction.

L .KDI 22 HOVEMS-E
'Eglise de la Visitation : 6 h., 6 li. %, ! M

et 8 h. H , messes. La messo de 8 h. 'A sera
célébrée par Mgr do Boismenu, évêque mis-
sionnaire des Père3 de Notre-Dame du Saoré-
Cceur d'Issoudun.

HOTEL DE BOfflE
Penslon-ramllts

Arrangement pour ripas de noces et tociétés.
Tout confort Cuisine renommée

AUTO-G-BAGE
J. FOUGEIRET, propriétaire.

Téléphone fl° 3.9*

Baves le

STIMULANT
Apéritif _« t*in ti autitàtiSna

NOUVELLES DE LA DERNIERE HEURE
_____ ___oi_arel_ie en Grôee

Paris, 20 novembre.
(Ilavas.) — D'après Excelsior, la note re-

mise hier, par M. Paul Cambon, au Forei gn
Of f i ce  développe la conception suivante :

Le retour du roi Constantin ne pourrait
pas être toléré, et si nn pareil danger était
imminent , il faudrait avertir la Grèce que les
alliés ne pourraient p lus maintenir des rela-
tions amicales avec ene.

En outre, la note française déclare que les
Alliés pourraient accepter l'élévation au trême
du prince Georges, tout en- la .uhordonn.. it à
quelques garanties.

Elle propose enfin une Tcncontre entre
MM. Lloyd Gcorgo et Georges Leygues, â l'ef-
fet d'erxaminer la question d'Orient dan . sen
Bnsemfife et fe proWême de l'exécution du
traité de Sèvres. '. ' .¦', __r___f -_i_<

A Athènes
Athènes , 20 novenibre.

(Havas .) —¦ Mgr Melitiqs, archevêque
d'Athènes, aurait été destitué et remplacé par
M. Theocritos, qui, on s'en souvient , anathé-
matisa publiquement M. Venizelos,

On assure que le nouveau gouvernement a
fait placer le portait dc Constantin dana les
ministères ct les Galle, d'audiences des tribu-
naur.

On signale aussi d'importantes mutation:
parmi les fonctionnaire-.

L'accord italo-serbe
Paris, 20 Mvcitiire.

(Ilavas.) — L 'ambassadeur d'Italie a com
muniqué officiellement au goa/ernement fran
çai_ le texte du traité conclu entre les goaver
nements italien et yougo-slave, a Itapallo, it
12 novembre dernier.

Un article de ce traité spécifie qu. lc trace
des frontières sera fait sur lo i_rr-.ua par une
commission composée par moitié na délégués
italiens ct yougo-slaves.

En cas de divergence, ori en appellera à
l'arbitrage sans appel du président ds la Con-
fédération helvétique.

La situation en Hussie
Stockholm, 20 novembre-.

(Ilavas.) — On mande de Helsingfors .
l 'Aftenbladed que plusiours édifices de Pétro-
grade, parmi lesquels le Sénat, ont été détruits
par un incendie.

D'autre parc , la mobil-'sation des ouvriers
russes donnerait de mauvais résultats. C'esl
_"__i que -23 ouvriers «mlenrent o-.it p. être

travaux a oflectuer dans 16 usines de la ville
Les bolchévistes en Crimée

Londres, 20 novembre.
D'aprè3 des témoins oculaires anglais, lc

bolchévistes, cn entrant à Sébastopol, ont com
mencé tout de suite à saccager ; ils oit cons
titué leur régime dans toute la pres-julic
Dix mille soldats environ de -l'aaeîan'ue armé
rie Wrangel ont passé à l'armée bolchéviste
20,000 soldats attendent sur leurs vapeurs de
ordres da Paris.

L'ez-imperatrioe d'Allemagne
Amsterdam, 20 novembre.

(IVoIff.) — Uno légère amélioration s'est
produite dans l'état do l'ex-impératrko alle-
mande. Les médecins lni ont ordonné de gard.r
lo lit et de .prendre les plus grandes précau-
tions. Le kronprinz est reparti pour Wierlogcn.

M. Giolitti partira pour Londres
Borne, 20 novembre.

Il sç confirme de ' souica oîfici.use que
M. Giolitti se rendra , après ia clôture' de la
Chambre, à Londres pour se rencontra avtc
M. Lloyd George.

Les Allemands de Bohême
Berlin , 20 novembre.

' (Wolf f . )  — D'après le Arrimer Tageblatt ,
une assemblée d'étudiants de l'université de
Leipzig a protesté énergiquement contre les
excès de Prague et a demandé télégraphique-
ment au gouvernement du iRoieh d'emp êcher
par tous les moyens le renouvellement d'excès
semblables. Les étudiants 'projettent également
d'exclure les étudiants tchèques des universités
allemandes. Les étudiants de Halle ont voté
une ré-solution semblable.

Vienne, 20 novembre.
(B.  C. V.) — L'association des députés du

parti populaire en faveur de la grando Alle-
magne a adopté _he résolution exprimant sa
profonde indignation au sujet des événements
de Tchéco-Slovaquie, où les compatriotes alle-
mands sont asservis. EUe adresse un appel au
inonde civilisé lui demandant d'intervenir con-
tre de pareils événements. (Voir Nouvelles du
jour).

L'arrêt des trains en Autriche
Tienne, 20 novembre.

(B. C. V.) — Les syndicats des eheminoU
allemands et chrétiens et l'association des che-
minots d'Autriche allemande protestent dani
une résolution des olieminots non socialistes
contre l'arrêt du trafic ordonné par . let
homme. de confiance «socialistes à cause de?
dommages économiques qui en résultent. Ils
sont disposés à exécuter feur service et de-
mande que la protect ion nécessaire 'leur soit
iiisuréc

'Salzbourg. 20 novembre.
(B. C. V.) — ILe traf ic  ost complètement

suspendu Fur la ligne Salzbonrg-Innsbruek»,
L'exprcs- Yiennè-Paria n 'a pu ponrsuïvri» sa

route. Les voyageurs ont reçu l'autorisation ,
par la police de ia frontière allemande, de con-
tinuer leur voyage par Lindau-Mun__h.

A l'assemblée législative autrichienne
Vienne, 20 novembre.

(B. C. V.) — Le Conseil national a adopté
nn nouveau règlement et a élu la commisiioa
•principale de 15 membre, qui comprendra
7 chrétiens-sociaux, G socialistes et 2 pa-g.r-
manistes. Lc Conseil a examine ens.ste une
motion des socialistes engageaut lï gouver-
nement à interdire l'arrivée projetée -.s mem-
bres de la Heimatswehr de Bavière à lnns-
bruck, d'cxéc-tcT îe désarmement général dei
Heimatswehr et d'entraver la contrebande dei
armes. De vives contre»ver»«s eurent lieu entri
socialistes et chrétiens-sociaux pendant ia dis
cussion de ces ejueations.

L Allemagne et ses dirigeables
Berlin, 20 norembre.

(Wol f f . )  — Le président de la comûii-dor
de contrôlé interalliée d'aéronautique _ Bcrlir
a présenté au ministère des-affaire étrangère-:
une décision de îa conférence dos amliGS.'a-
deurs notifiant les exigences que voie: : 1° Le-;
deux dirigeables allemands Bodtn.n. et "Xo-âs
tern seront saisis en remplacement de deu:
dirigeables allemands détruit. ; 2° Le go-ver
netnent allemand est tenu Je ren tre aux puis-
sances alliées la valeur des autres dirigeables
détruits soit en arg<.-ot 4-it par de nouvelles
construction-.-

Du côté allemand, on fait valoir que -En-
tente ne peut formuler des reïendicatwns au
sujet de la destruction da âi. ig.-.V.e* pare,
qo 'olles seraient nulles ct noi avenu.- à ls
suite du protocole de Sc-ip.-Flow au sujet des
violations qui ont eu lieu î»BD-_ .•»: làrnii-tise.

Les transatlantiques allemanâs
Hambourg, 20 novembre.

(Wol f f . )  — La Hamburg-Amerika-Linic
annonce qu'elle commencera îe 25 décembre,
d'accord avec i'Enited-American-'Linie un ser-
vice régulier de voyageons entre Hambourg ci
_Cew-York par le vapeur Mounth Clay, l'ancien
vapeur allemand Prinz Eitcl-Friedrich.

* L'Italie et l'Arménie
Rome, 20 novembre.

L'Epoca apprend que M. Sforza a déclaré
for-ael!e__«nt à Luzzatti que les bruits au
sujet d'une prétendue aide donnée aux kéma-
listes par l'Italie sont d'aux. La politi que ita-
lienne ù l'é-gard do l'Arménie n'est aucune-
ment changée.

Le suf rage féminin en Italie
Bome, Vi) n'/renibre.

(Stefani.) —La Chambre a approuvé par
2-10 voix, contre 10, un amendement ji la loi
électorale a__nnistrat_re disant nue le droit

conditions qu'aux hommes.
•La motion cn faveur du vote obligatoire a

été repoussée par 141 voix contre 78 et celle
en faveur du vote des caporaux et soldats éga-
lem_H

Le charbon anglais
Londres, 20 novembrt -.

(Ilavas.) — Lcs exportations de charho
seront rétablies à compter du l«r ¦ déccmhri
moyennant production préalable d'une autori
sation écrite du département des mines.

Le nouveau cabiuet portugais
Lisbonne, £0 norembre.

(Haras.) — Le nouveau cabinet est const;
tué. Il comprend sept reconstituants, deux de
mocrates dissidents, deux membres du part
populaire.

M. Alvaro Castro, reconstituant, président
du Conseil, prend le portefeuille-de l'Inté
riejir. Les affaires étrangères sont attribuée!
i M. Domingo Pereira, les rasantes il M.
Jaime Souza, démocrate, les finances à M
Cunha Lo_, populiste.

BUISSE

Décès
Lugano, 20 novembre.

A Roveredo, dans le canton des Grisons, es:
décédé -ingénieur Emile Motta , scrateur d'ar-
chives et historien tessinois. Bien qu'établi à
Milan comme bibliotliécaire et archiviste de 1.
maison princiers de Trivul.io. il s'est toujours
beaucoup iatérsss. aux t-tade. historiques de
son canton, le Tessin.

M. Emile Motta a fondé et rédigé pendant
longtemps le Politico Storico délia Svizzera
italiana, qui est une véritable mine de docu-
ments histori ques.

SOCIÉTÉS DE PRIBOURG
Cercle catholi que. — Demain , dimanche,

21 novembre, à 20 h. K, soirée familière , à
laquelle sont chaleureusement conviés tous les
membres du Cercle, leurs familles, amis cl
connaissances.

Sociélé des artilleurs iribourgeois. — As-
semblée générale statutaire, dimanche, 21 cou-
rant, à 10 heures du inatin, au local du
fîhasseur.

Sociélé gymnastique Hommes, Fribourg. —
Le Comité rappelle - tous les membres lc__ n'8 anniversaire, baptême du fanion et la

soirée familière du dimanche 21 courant.
Il les -invite à participer nombreux „\céHc

fête.
Union des travailleuse... — Dimanclie,

21 novemlire, ù 8 h. 'A précises, grande
assemblée mensuel'--. Route- -leuve, 6. Cau-
SD__i i!iJi'y-r_?_i!)li\

GRAND J30NSEIL
Séance de samedi 20 novembre
. Présidence de il. Gr-riA

La séance est ouverte à S h. '/>.
M. Léon Genoud iuîerpelie h gouvernment

sur la révision de notre loi d'asiistan-t. Il
montre l'urgence de cette révision, en irs:.îtaut
sur la collaboration des coyis''_-£* da demi-
cile et des ceuvres de charité.

M. Savoy, président du Co'Hcil d'Etat , ré-
pond en remerciant M. Gen oui de sa sollici-
tude. Il explique le retard subi par la réfor-
me.; on attendait la révision 'les lois d'assu-
rance et l'institution de r_ssuraiiee-vie;i!?sse.
Le représentant du gouvernement présentera
son projet à la session de msi pr.-.hii.a.

M. Genoud se déclare aûHi- '.t ft  développe
ensuite one motion àananiànl une uirillrure
protection de l'enfance d-!_i.-»scr.

M. Perrier, directeur de la Justice, dit que
le gouvernement a déjà étudié, en même temps
que la réorganisation judicia ire, la transfor-
mation du rézimo tutélaire. Le Conseil d'Etat

M. Sait in. rapporte, au nom do la commis-
sion âes_ pè_t_o_s eur la demande de quelques
communes de la Glânc rcclainant le déclasse-
ment de îa route Oron-Moudon. Renvoyé au
Conseil d'Etat.

M. Oscar Genoud rapporte sur les demandes
de naturalisation de M. d'Overbeek, profes-
seur à l'Université ; de M. Jules Konnast,
compta--) à Fribourg, et de M. François
Weitzel , à Estavaver-lc-Lac. Ces trois deman-
des sont agréées a 1 unanimité.

Le Grand ConseH passe à la liquidation du
budget- de l'Etat, il. Paul Joye, au nom de la
cci_t _-__io_ d'économie publique, rapparie
sur Ie3 derniers postes, notamment celui de
100,000 fr. pour les allocations d'enfants. La
commission accepte les propositions de M. k
dooteur Clément, attribuant ces allocations _à
tous les employés, membres du corps ensei-
gnant , gen_arm_s ayant trois enfants, à rai-
son de 120 fr. par enfant , à P-rtir du troi-

M. Citation, directeur des Finances, déclare
qne le gouvernement se rallie à ces proposi-
tions. Après intervention de M. Crausaz,. le
peste est ro',4 et h récapitulation bud gétaire
adop tée. Prennent la parole : MM. Paul
Joye, Torche et Chatton , directeur des Fi-
nances.

M. Kœlin présente îe message concernant
une nouvelle convention passée avec La Ban-

M. Uori-cîi rapporte sur laciivitc ou Tri-
bunal cantonal en .  918 et 1919 et rend "hom-
mage à la Haute Cour. M. Perrier, direc-
teur de la Justice, répond à diverses ques-
tions.

On passe aux ncuninalions.
Quatre-vingt-trois députés sont présents.
Nom'inatioiî du président du Grand Con-

seil pour 1921. — Est élu M. i-Vanjoia
Boschung, par 77 voix.

La .présidence donne lecture de la lettre
suivante :

Monsieur le Président, :
Messieurs les Députés,

Mon état de santé uc me permet pas de
g_ru _r rouit , mes occupation- .est pourquoi
j'ai résolu de décliner une rééïk-ction au Conseil
des Etats.

En même temps, je remplis un devoir en ex-
primant ma profonde reconnaissance au Grand
Coaseil qui, _*cndant près do vingt-cinq ans,
m'a honoré du mandat de député au Conseil
des Etats.

VeuUk-_ açré-T, Monsieur le Président ct
Mc-sieura les Députés, les assurances de ma
haute -eo-sidérafiun.

Georges Pylhon.
M. k; .président Grar-K_ prend acte de cette

lérai-èica par an discours où il rend hommage
â l'activité do M. Python commo député aux

On passe a la nomuiation du premier vice-
président du Grand Conseil. Est élu : M. Oscai
Genoud , -par 81 voix.

gra» yice-président: Est élu M. Robert Weck,
par 66 voix.

Nomination d'un député aux Etats, cn rem-
placement de M. Georges Python , démission-
naire.

M. Emile Savoy, président du Conseil d'Etat,
est élu par 58 voix.

MEMENTO
Demain, dimanche, 18  h. du soir, à la

QTcnettc. concert du-Chceur mixte et du Chœur
d'hommes.

Médicaments éGonomipes
nutritifs ct fortifiants

Pur, contre los maladies des voies respi-
ratoires.

A l'iodure de fer, contre îes affections
scrofuleuses ; remplace l'huile de foie de
morue.

Au phosphate de chaux, pour enfants
rachitiques. ¦ :

Au fer, contre i'a-érrue et la chlorose.
Au bromure d'amonium, contre la coque-

luche.
Au glycerophosphates, contre le. îaî-

hlesses n.rvc -ses. 10069



Monsieur et Madame Jt_n Audriaz et leurs
enfants, _, Baie ; Mlle Pauline Audriaz ; Mme et
M. Ed. Ciui_-ot-Audriaz et leuf fille à Fribourg,
ont la dov.k\ir <.W. î-.v.re paît iv, 1_ -_î3 yar--*,
amis et 'Oonnai__anee_ dc îa perte cruelle qu'ils
viennent d'éprouver en. la personne de

Ifiadame Marie AUDRIAZ
leur chère mère, -belle _ière et grand'mère, d_i
cédée le 40 novembre, à l'ige de 78 ans, niunie
di.-rcoura de la religion. . -

L'cttiee d'cntC-rcment aura lieu dimanche,
21. à S heure- , ù l'_(Apital de-s Kcunrecis.

Uesuem-is-lee Mari--Aauie et Adiae Cha.-
lam .I , à Fribourg, ainsi que les familles paren-
tes et alliées, ont la douleur de faire part d-:
la perte cruelle qu 'elles viennent d'éprouver ;u
la personne- de
Mademoiselle Pauline CHA-.Ti _ .MEL
leur très chère sœur, belle-sœur, tante, grand'-
tante et coiisine, .âéeédàe à. Yàgc de 71 ans.

L'office4 'entei.emcut . aura ; lieu à l'Hôpital
des Bourgeois, lundi 22 novembre, à 8 h.

Prière de n'arjxirter ni fleurs ni couronnes.

AU CHOIX
Camion -« Saluer > 2 K A., à cardan

16.000 fr., ou camionnette do 700 kg,, cardan ,
5500 fr., chci Aug. Stucky, Fribourg:,
téléphone, 320 et 800. 10058-1320

Ha fflup- pas cette offre a «aiita.ense !

t 

PENDULETTES Wolter-Morl
Oa antif s 3 ans

__ " -90. ;' <- X : -. I \  U I K  , e:.boissonl i>-
M, haulcur 18 cm., bon mouve

' K-' B«8. I*e_<l -_«U« très belle
ïculpiar J comme gravure ci-con-
tre, très bon mouv. Fr. 4.75

T i -  701. î- i- .-, i i . : i . « •'  s.ul(itnro rt-
«ay che m soignée, hauteur 2Î cm.,

V .̂U /  eioi' ' !_ n t  monv . Fr. C—

0 \ 83tlpt .ro, aveo tèto de corf, bon

£4 \ Réveils ce précision Wolter-Mtarl

f^  

Ua-auti•  par écrit pour 3 an».
\ Réveil» avec très bon n ouv., boites
I furkeiérs, hanie-ur Î0 cm.

H- ao*. ï elnchra Kr.ia.BH
-J» _i _ .-». I grande cloche > 11.7*
1»° 214. ' c..,ch . . O S0
tf ait. 6. t eluebe » 7.SU

H" 5«S Haro i i i f - t  rv ct ial .  t. bonne qsalité et bon
fonetior-eœect ganmia. .-M.ill.ur p'opbète , iodi-
nuant i-»cl*|_?r»t le t-»i_r>»> an moins 1. b. à l'avare*.
Tr s fol -rg i rn i t i r  de chambre Fr S.50
Envoi contre remboursement. — Echange admis.

P -l-l-nna illn.luft do •^" •-uxs., chaim.-, bijouterie , r»> -
l_ !dlll- _iî lllllillo gakUfOM et réveils sur demande

- «pat- Bt ka.ico. tî-S

r ,\\?0LTER-M ia Lya_is8
CAMION SAURER

2 y2 tonnes, à cardan , à l'état neuf , à vendre ,
15,000 francs. <P~» de guerre) .

Essais chez Aug. Stucky, avenue du- Midi ,
3-5: lélé.h N° 800. -?G1

i .m ¦iMiiiiiy||i<nrrT-Trifi'';--i''» -̂-̂ ig^;-q

IEN CAS' DE DÉCÈS
adrianez-voiu aos

Pomp«« funèbres générale»
BeuenuiBller , fieston , -Gb-Taliu (S. _.)

8é_.t GORBOUÛ, ropréMaturt
Pribourg

Htjt t lr ,  tt buresus .- TV« d* Lausanne 6t

j Pa.niM Ksitnm i» ett*. nuit u
çSICUE î U t iKff.», ,  ->j t. -'¦. :• - .;:;: -

*i*S» «3C_U t _AC8_N_T_
llll HH. 'HII¦¦-¦¦—-_ll-H_i-IWI Hlill III

Soutenez la Jabricatlon suisse
TABLES fi OUVRAGE

1 - m

^
: ....orace

. . .  . ; t si

J. SOHUI-B, liai, au» imm
147, Grandes Rames, 165

€__£f Cliauifpor
» -4* (*_( »ppron_7. » norulv:ire
:1̂ _2>J! » F _ar*l» xU _h_af-

•/0*^i*&-- '" ¦ ' '- '"" ' ¦¦'̂ M'< ii *À *
"-¦-J-̂ ^-sitl;'-̂ *̂  __.i'8__i«*

U/ .si.i parEnli en 3 e.m-lr--
DKMAI .DEZ P-.O3. __.08 _ I__ V __T

UIIE ds HI
H o m m o  do co» »fiaoca

sachant traire , •*- munit*
pin.-- d-ns petite famille.
''Offres tentes sous chif

fres P 99Î9 K d PU-lidln.
S, A. , Frihourg. 1U163

On demanâe place
dans pension , hôtel pu
café-restaurant , pour

imm fille
-éfieuss f t  hiinncte.oii elle
aurait la f is i l i têd 'apprin
dre la cuisine, (boo hB' el
de campagne, dep-*f4rcn
ce). 10168

S'adresser srus P 9927 F
Publicitat S A .rFribourg.

ON DEMANDE
une famillo disposée a cul-
t iver  4 ' poses de cul»ure
ma-aichère, à 10 minutes
d • la ville , et p_ur  soignir
li- bé'aild'une peliie farine
ci.ntre logomint et t>rrain
gratuit, et autiea avanta-
ges. - 10167 J

S'adresser par écrit à la
l'.nlc .-.-..i . -.-.i!.. chirires
2G07 l-'ribourg, et ir.d»qu-r
le nombre des membres de
la f-mill.-. P 9933 F

| V <>lldçU8CS
! con na-f sant la boimolerl-'
11 la conf- clion pr. dames,

sont demandées
pour tout de suite.

8* présenter lundi ma
tin d* io b- à midi 11 de
2 b à 6 b. sv I- o r o l i t -„
I* «« mi-K.sIo.

Inuiil-  de se présenter
sans de sérieuses rétéren
C... 101*3

PERDU
os p - t t t  i- " ii U l i - --. f l .
portant sur le collier le
nom de A. i o - , t i i v . . .
l>omj ilerre.

_»i p-rsonne qoi l'aurait
r. cueilli , est priés d'avi-
ser 1 ba l lon  boutber, à
Kouioot.

Agence rcprèttnlalum ae-
i " «  : :i .- -- r.préaealSBla

eicl .-irs
REVENDEURS

ou DÉPOSITAIRES
pour déni nuuvciux pro-
duits  d'excell-ile qualité
[farine pour biscuits s'im-
pleyant sans œufs ni le-
vure ; savon mi_éral l '«
qualité). 10121

F-ire offi»2S sous chiflres
F. _. - lSi0-ïi. à F. -uri-
fri. ¦•««née de _ . : •.:.«. -
cité. HtnebA el.

Occasions
A VI .MIUI:

Piano
automatipe

avc'c deux cy indres

Piano
électrique

av. c 30 morcaux.
Cesdiuxinstni inentsont

été très peu employés, et
sont garantis . Faclités dc
pjtl.-m-n t , 10134

S'a»lress<r au 'im;H«m
f t : : : : - x ¦: : . : . k Vevey.

TîtfTTT'ftTTfTTTi

Occasion ft saisir rapide-
ment, propriétaire désirant
profiti r du change, céde-
rait  'pour Fr. i2'i OO" —.
H _ »el si* centro Lau-
sanne Rapport : 10.000
franea Capital néces-
saire : O H.IHI O r_ nuc«

S'adresser : €!¦-». 5111,
;-...- _¦.v, -.-. ...i ... :..-.---.:.•- -.-.;.

Nouvelle lampe
électrique de poche

«RÇIJ85' garan t ie  et
^$n,y  I n c o m p a r a b l e

gg2Cn> comme force de
HiHS lumière, 4 à fi
ïiïiZ_" voits . Hrix Fr.
E___£ïl 2.50, avec con-
i_fl_-_ tact c o n t i n u
j—_s__« Fr.3^0,soignée

Fr. ..50 à 6.—. Batt erie
tl. rechange Fr. —.95.
B'iquet dernier morible
Fr. —.90. Briquet extra
soigné, Fr. 1.50. Automa-
ti qucet Un iversel Fr. 4.50.
Aut om. ïherens Fr. 5.50
Nouveau catalogue gratis

l.onl- 18CI1Y, fobri-
ean£.i*«_-ctue. 903f

Chevaux
<k boHclieric

xm a.-Uoa il'urgi ne. ion!
achetés par ta
Uouchorle Cheva l ine

Centp&lo
IiOTviv 7, I.-ar.«Disa

Tel. tiuu'-tit-f ib 1..J4
ippartemeot 12.80.

SYNDICAT DU CHANGE ETRANGER
. verwBrtungsstel/e fur Ausfândische

Todistraese 7c ' Télégramme : Pax-Zurich
ZURICH

Afin de faciliter le commerce d importation et d'exportation , nous achetons et vendons au cours du jour et»
aux conditions les plus avantageuses : Fraucs français , Marks, Couronnes et autres devises étrangères , à 1, 2 et
trois mois de date. • ¦ '- . ..

Nous acceptons également des , -• ' -.;•-» ,  ,

Dépôts en monnaies ëtrangèpes i Francs français , Lires, Marks, Couronnes, etc.
Billets do banque ou Chèques , en Compte-courant , à vue, sans commission ni frais . . - . .

• t contre nos Obligations au porteur à six mois do date . . . . . .  . . . . .
t » » • • » » à un an . . ' -. _ :' ,
* i > i » • à deux an3 . . . . . .

Dépôts en Francs suisses : En Compte-Courant, disponible à vue, sans commission ni frais
» > t - » • ¦ ' » ¦  - six mois , . . . .. -. . . ¦,. . .
• > i • i ¦ • à un an . . . . ." . . .- . ...

ÎNos obligations au.porteur participent de plus aux dividendes annuels de notre institut , elles sont garanties
par la totalité des valeurs de remploi , par Jtûus les Actifs et le capital versé de la Société ; elles constituent , en
conséquence, un placement de premier ordre.

Le paiement des intérêts, ainsi que le remboursement de ces dépôts se Iont en même monnaie étrangère que
lo versement ou suivant le désir du client , en francs suisses , au cours du jour.

Nous exécutons sans commission ni frais, directement à la Bourse du Change de Bûle et ou Cours officiel ,
lous ordres d'achat el vente de Francs français , Lires, Marks , Couronnes et autres monnaies et valeurs étrangères.

Sur demande télégraphique : « Pax-Zurich , i avec réponse payée, nous communiquons les cours exacts au
moment de l'arrivé-. '

Nous nous chargeons pour nos clients de l'exécution de toutes opérations de Banque et de Bourse , tant en
Puisse qu 'à l'Etranger , et sommes à leur disposition pour toutes- informations ct conseils, consciencieusement
et sans auoune obligation de leur part.

Changes étrangers a terme

SERVICE D'ESCOMPTE FRIBOURGEOIS

FRIBOURG

6RAÎ-D CHOIX
- DS

Foorneauxen catelles
Fourneaux lô .e garnie
Fourneanx en fonte
Fourneaux à pétrole

Véritables belges
Potagers à pétrol»

Tuyaux de fournsaux
-___:' . à ch.ïbon

Pell.s t\ charbon
B.ulei i eau chaude

PRIX RÉDUITS
Timbre d'escompte

B. W4SSKER S. A.,
FRIBOURG

CÏDËÏÛ
Basolrs de sûr.-tt
argentés, ave-î-t-i, comme
gravure ci-dfssous

.ont donnés , 6 ti tre gra-
cieux comme article ré
clame.

Chaque acheteur de 12
lames à Fr. 0.50. total
Fr. 5.—, s'adapiant à
n 'importe quel appareil ,
recevra un raroir avec
etUÎ , - . 1 >- »i l i>  i~ .-: ¦  i -

C. WOLTER-MŒRI
Lt C_,. -_ -_ " -F.;r ._  !

<l_l  aurait do _'•«•
enputlon pour un

GARÇON
de 16 an}.

Faire offres sous chiffres
P 8915'P - Publieitas S
A , Frib'-wg. 10145

On offre à louer
à Sale? (Sarine), à 6 km.
de Fribourg, uoe

maison
d'habitation
i l 'é tat  n < u f , belle situa-
tion avec beau jardin po
taper.

S'adresser à il _onla
Bongard, feu  François ,
•..-.-.. r-' i ! i i - i : .  10153

Bofeit chauffage
ipui

d-ja dépôts da bois de la
ville. 59. 9

BOIS, TOURBE
Prix avantageux

Occasion unipo
it, vexnGrxn pluïicurs lu-

perb . lit» noyer complet ,
tables, chPites, lc t.iit irte
beau. 101 tu

S'adi esser : «uu, tu-
ile» -«'-«m»

Vins uatorels
ra.

Tessinois,nouveau es.—
Kostrano 1««>.—
Vm dt tablt ital. ion.—
Barberato los.—
Barbera J40 —
ChiaDti lao 
les 100 litres de Lugasc
coo trt» rembours.
12 boute iil — Barbera (vir

pour malades) 27 Ir.
Echantillon gratuit.

Hani Stauffer, suce.
âe Stauffer axeiea, » o-
«a» ' 89iS

Servez-vous dans les magasins
des membres du

SERVICE D'ESCOMPTE
FRIBOURGEOIS

recoDnaissables à cette affiche pSlIT"
où l'on dlstribae spontanément

le B % en timbres-escompte

Articles de ménage
Verrerie - Cristaux

Bi-hmo - C'e, au Dock, rue do Romont
Georges Clément, Grand'rue.
Fils do Zosso-Sauterel, rue des Epouses.
Articles sanitaires

Droguerie - Parfomerie
]{. Dufcy, ruo de Lau_amie, 82.
I'. Zurkinden , près do. ia Collégiale.
Articles _e voyage -Maroquinerie

Willy Ludin, ruo des Epouses.
Brosserie - Jouets

"Veuve __ayei-_-Te__ -- 1 rue d« La_«__ie, "18 5
ruo du Tilleul , 155.

Chapellerie - Modes - Parap luies
Cliapaley-Iirugger, rue. de Lausanne, 20.
Galley, rue de L_usa___e, 24.
Sîwiser-Beichlen, ruo de Romont, 21.

Chaussures
Hoirie Dossenbach, aux Arcades.
E. Cassai, ruo do Iiomont.
Chaussures Modernes, S. A., rue de Romonl
F. Vonlanthen, ruo du Tilleul.

Chemiserie
A. Daestor, avenue de la Gare , 10.

Epicerie - Chocolats - Tabacs
Pierre -.bisclier, aus Daillettes.
Jules Ayer, «venuo do la Gare, 36.
S. B_riswyl & C". avenue do la Gare, 34 ;

ruo du Pont-Suspendu, 92.
A. Baur, boulevard Ue. Pérolles, Cl.
Emma Bays, • -ruo Grimoux, 30.
Veuvo M. Bays, »rue Grimoux , û.
E. Binggel.Gabi , Grand'rue, 48.
Georges Clément, Grand--©. ,
Eigen-iann Chatton & C10, rue ûu Tilleul.
iFelder-Neuhaus, Ne»uvcville,.. 8_.
J; M. Jacob, ruo da Tir, 7.
Joseph Miserez , Tuô' do Lausanne.
Jo3oph Puge , rue do Morat , 252.
Marie Pittet, ruo do Romont, 19.
Vouve R. Soyd(nix, boulevard de Pérolles, 72
Vicarino &. C'\ rue do Lausanne.

Favorisez le commerce du pays par vos achats

que vous payerez comptant, dans votre propre intérêt

EMPLOYEZ
le savon blanc

„LELI0N" 7- 5_ 'd'tatlB
. A vendre _nperb«_

OIES
d'Italie, tiès grosse race,
f igues8mois  parfaitesantâ
ki?. 4-4 '/«, pièce Kr.20.— ,
pius lourdes Fr. 25.—.

«d -*. ->i T ¦, ; • ¦- il. -n- .-.
Kl» (Tes-in). 10080 '

FRÏBOURG

Réclamez à tous vos fourDisseurs les timbres- escompto du

Wâhrungen
Kornhau86traese 18

St-GALL

A LOUER ! CHôMORES
i i : u i . é i i  l a l  -.- nu  i , t  I T I I I KI
loaal en plein soleil , situé
dans uno des rues princi-
pales , pouvant convenir
pour bureaux. 9917

S'adresser à M. Gailoa
«on «tri- Wetd. 82 rue
de Lausanne, Frlhoarsr.

Emp'igaa tte. mil. 1er choix
N" 35 à 39 - " 40 à 46
Fr. 27 Fr. 87.—

Socques

A VENDRE
4 poros

de 5 mois. 10109
S'adresser a Piètre

Clrivcl. Httsnodeng.

rr -r;:--! ..'^^- ".-RABA7T SPAÎ3

Ont adhéré pendant la mois d'octobre :
Félix Bugnon , aux Daillettes.
Bemiej_ - -I_mm-negger, rue do la Préfecture
A. Lou-p-Jordan & Cle, i-ue de Lausanne.
Veuvo Bh. Maradan, rue des Alpes.
Marie Page, Champ des Cibles.
Ida Schaad, rue de Romont , 39.
Rcnevey-Folly, Beauregard. ' '; •
Blandine Pilloud, ruo Marcello.
. Fers - Quincaillerie - Outillage

Fils do A. Chiffelle, rue do Lausanne, 2G
Ad. Schrancr, rue do Lausanne.
E. Wassmer S. A., rue du Pont-Suspendu, 1

rue do Lausanne, 82.
Librairie - Papeterie

Galley & C", rue des Alpes, 46.
Fils do J. C. Meyer, rue des Epouses, 70. •

Lingerie - Corsets
A. Obc-reon-Ra-zo, ruo de Lausanne.

Marchands-tailleurs
Fils de B. Comte, rue de Lausanne, 41. -
C: Nu6sbaumer _ Fils, boulevard de Pérolles, 8.

K eubler, - Tapisserie
J. Schwab, "Halles aux Meubles, Grandes-Rimes
J. Zurkinden & Fils, rue de Lausanne, 70.

Musique - Instruments
L. von dur Weid, rue de Lausanne, 29.

Parapluies - Cannes
Louis Moosbrugger, Grand'rue, C2.

Tissus - Nouveautés
Louis Ja>ge_ , nio dc Romont, 10.
Weissenbach Frères, rue de Lausanne', 22.

Vins - Liqueurs
Hoirs d'Alex. Grangier, Criblet.,
. .Los Timbres d'escompte 5 % créent pour
tout acheteur une économie forcée. Vous l'en-
caissez aussitôt votre carnet plein, en
argent comptant. Avant tout achat , con-
sultez la -listo des membres du Service d'Es-
compte. 10138-1322

Vous avez le choix do votre fournisseur.

3 %
4 V_ %
5 %
5 Yt %
5 %
6 %
6 Yt %

' C-ir.ct bois 1er choix
26-30 31-35 36-40 41-46
6.- 7.— S.— ».—

Doublé mémo prix.
Env. p. poste contre remb.

Echange permis.

imwMmm
ERN/ICE D'ESCOMPTE
S'C-R.—_ '̂â_-!2̂ E°'s
___3___r>n4R__^! '''.ib.

vzmih

• ' ¦ ' ; ¦  :¦ •
- ' i

Ponr les Fêtes
senlces à M et à café
Tasses décorées et blanches ,
Va G es à fleurs et cache-potg
Couverts Cle tabla ord. et argentés
Statues et articles de fantaisies

en tons genres

„AùDOCK"
Bcehme & Cu

Pribourg
, Rut de Bomont , 20. -,,

Timbres d'escompte Iribourgeois 5 %'.

i_-___t_j^«ij_m^iMiij»Mi_«ii

Mesdames
vous économisez de l'argent si vous faites répa-
rer vos bas dans notro clinique. Noue Téparons
tous les bas tissés. De trois pake» vous en ie_ --
vez 2 paires commo neuves , se portant très bien
avec souliers bas. Nous prions do ne pas couper
les pieds de bas et indiquer lo N° de soulier.
Envoi contro rembourement. Prix par pairo fr . :
1.50 ; -travail prompt et-soigné. 9.1G

Clinique de. Bas JŒRG,' CS, Î?

I
Où faut-il acheter mon llié ?

Il est évident que .si vous voulez vous
procurer à bon compte un thé d'un
arôme exquis et toujours de même
bonne qualité , vous devez vous adresser
à une maison qui a un fort débit cl
veni directement aux consommateur;. .

Le ,, MERCURE " es.
en Suisse la plus grande maison
spéciale pour la vente des thés-
Expéditions au dehors se font par tonle* _s
Huceiim-le- ainsi que par le bnrean «entrai

ik Berne, rne de _innpen. 8.

wr LOUER m
Rue St-Pierre, N° 30

pour le 25 juillet 1929
1" ÉTllfiE comprenant 6 pt-ee», grand balcon
cuisine, chambre de bain ; cavo, sécho r et galetas;
chaulTage central; eau , gaz ct électricité. Jouissanci
d'une partie du jardin. 10155

S'adresser a H. M de Bnraan.

TRAVAUX EN BATIMENTS
Ferblanterie - Plomberie - Zinguerie
Etamage - Installations de bains
:: :: Installations sanitai-fs :: ::
:: Réparations en tous genres ::

BIANCHI'-LV10, -ferblantier
FRIBOURG

Avenue de Beauregard, 36
a ¦ ' - _ 

--

Tli^atrc de Fribourg
Samedi £0, à 8 ho ut .s '/< et dimanclie 2 r novembre

â 3 benres après it. ici i et 8 '/¦ heures do soir

Grand spectacle cinématograpbipi
Au programme

La Cité défendue
Un étrange et passionnant drame chinois

6 actes d émotion"

Excursion aux lies Hawaï &àSS
Un amie ie pension %î$à?

Prix des places : Loges de face 3 fr. 50 ; dc côt
2 fr. 50 ; Parquet 2 fr. 50 ; Parterre 2 fr. ; Galorio d
lace 1 fr. 50, de coV . 1 fr.

..Location chez il von der Weid, rue de Lauiann
et 6 .entrée de la talle. ' '

!

* CONFECTIONS POM DA1ES
Magnifique assortiment cn Ef _>NTE_-X cou

leur et noirs danstoutes les grandeur* ; b l«u>_ >,
soie etlainsge, robes. Jnpoaa, paf gtooirs, iU.

¦M-!. , ii en tous genres 9246-1245
f .— PRIX 7ft£S AVAHTAGÊUX —

 ̂ J.Stonnet.  29, Avenue dt laGari, Ftlbotun x

Dimanche 21 novembre

Distribution de fruits du ifid
au Café du Commerce

BONNE CONSOMMATION
Se recommande , ' 10156

H. At'-cr_ on-Miserez-

PépiflièKs d» Gressy-Onex
H. Hortzschuh, OBNÈVS

Arbres fruitiers ,!ges e,er_JS-r-.eonl£Ra
.Arferes d'ornement, ^,to^:

- PRIX COORANT —



Jeudi 25
e!.eo.r._2£

AMIBE

loi
Suisse
Friboarg

MA

TOTE

Fourrures
garanties

CH81K 1-imERSE

Msiotisiesorix

SCHMID
Fils

fourreurs

NEDCHÀTEL

mm, 9.53

-ilil l .-OU

lond.e en 1870

fleures

d'Exposition

et veute :
. • . •

fe8fc. matin

à ;2IHi.M.r

^saK-^^gs

Le.I)é))»Dt do remonte 'de cavalerie i, Bern»
vendra' lé 23 novembre 1920, à 10 h
du matin,

un certain nombre de

chevaux de cavalerie réformés
inaptes au service de la cavalerie.

La vente aura lieu dans la cour 'de J1_fir
tuerie du dépôt ; los chevaux pourront être vis.i-
'es de 1) à 10 heures du matin , _ l'éeurio.

Les personnes ayant domicile dans dos con-
'.rées infectées par la fièvre aphteuse ne pour-
ront pas prendre part à la Vente.

En outre, les amateurs sont rendus attentifs
sur la nécessité dc posséder un sauf-conduit
préfectoral pour les chevaux achetés.

Paiement au comptant. 10012
Dépôt de remonte de cavalerie, Berne.

j & R S S &k-
Par i'avantAgo ^ùo^ -procure un

FOUR électrique
LA CONFISERIE-PATISSERIE . _ .

VONLANTHEN
Rus ûu Pont Suspendu , 91

est à mémo d'exécuter promptement. les
commandes qu'on voudra bien lui confier et
cela à toute heure du jour.

Grand -choix de St-Nicolas ct pain d'épi-
ces de, .première -Qualité. Bons ans.

Lc jour de la foire de St-NicoUis, un banc
sera installé à la place habituelle.

On -porte à domicile. — Téléphone 4.70.

-*mWS&''
CÉRÉALES

.Spécialité <î© lre qualité
poar BOUILLON pour EKFAMTS

En vente ci ez H. NCIIWAB, Grains et Farine,.
r , rur de rHOpH-l. 7, _ .- l b i » u r K . 10.139

a®©®8a®©së®*8e©©88«©
| HUILE d'olive de Nice S
£ qualité la plus f ine
9 Le litre - • Fr. 6.40 g|
B Par 10 litres » 6.10
ft » 30. •. » 5.75
g » fût, le kg. net » 5.20

S HUILE arachide Rufisaua Ml
Le litro f r. 8.3» (B
¦ Par 10 litres » a.«5 ©
I » 30 » "• » rjp.85 0
9 ;:„ . _. ,., -» CHS» 0
J ï_»iioée*«.«îOT_-*ir,,:r ' 0
f  0-X7XDI-XU:0__I_«--Rl'-> f»
e®£0»o»©®e®®©j_ e©®©5

VENTE DE BOIS

Jeudi, 25 novembre 1920, dès 9 h.
lu matin, on vendra aux enchères publiques,
lane les forCU de Combes et dc Nierlet : env..
ron 2000 fagots, 2 moules de sapin, 2 tas de
lattes, 1 tas de perches.

Rendez-vous des miseurs : Sur le chemin
ïe Combes à Nfcrlet , à la sortie de la forêt
lu côté de Nicrlet. 

' " "' 10122

Br-m.û. 6. D-RDEL. Berne fancien as-istuntdu Prof. Kocher et anci en t .
e h >  1 de clinique du Prof, do Quervâin {¦
à Berne. Ancien él.ve de la clinique g
-¦.logique de l'Univernita de Paris, I
reçoit a Berné tous les jours, de G
2 à 4 h e u r e s .  P11206 Y 10119 I

Clilrur̂ ie. Vo.es nrioaires I
{Chirurgie générale,

maladie, det reins , vrs 'ie prostate).
— Téléphone 6568. .-.

_»_ •» de r_ i  c»i.i u- :: s , 1. (maison Lobsiger). I

ilonioies î eeisflfi
Unie, 10/l2 #P, torpédo, 4 .places, Ff. 5,500
Martini, 25/35 IIP, » 6 ». ¦ » 6,200
Lorraine-Bi-trich

20/30 HP, > 6 » » 8,500
Benz , 14/30 HP, » 6 » » 10,000
Fiat, 15/20 HP, » 6 » » 11,000
Fiat, 25/35' HP, 6 11,000

3 voitures sont transformables en camion.
La Fiat 15/20 est à démarage -électrique.
S'adresser à VTJILLE & C'*, rue dn

Temple, 6. 10141
-~B_«̂ iM____B««MIIM«l-*---a--Ui«l-W««------------tW" >««MM ^ ri r «' __

TenaeetHIaiotien
5, Avenue de Rome, 5

COUPS pour Uemoi. elles seules
2-o cours pouf il*l» n liï. -.i i v , O j  mu ici

COURS PRIVÉS
Leçons particulières, correctes

Réunions privées, samedis t ir . - .

M et ''7'- ' Léon GAtLEY

Dimanche 21 novembre 1920

avec acrobaties aériennes
l_ iitrée : C__ *aiMl j>o_ii*toujf, 1 t"_% ; _K-_*_<Brv"ée»s, î> i».

Les automobilistes se rendant au meeting sont priés de passer par la Route Neuve.
Billets en vente chez MARTIN, Tabaci, et chez ROMAIN, Tabacs.

C»RONO,M-.TRES INNOVATION
j _3S-"" V-nto cllroote du fabrlcau. aux particuliers:
|r> ana de itai-ami- — _«> mo!» du _»-v_ l« — S Jotin» û »"es-al
I Echapmnicul ¦ -—» ISrubin , I„l- lyoUi- cntxxif tf Xt. — R*«U-- _. p»*cl__a.
i Exacte! _» _3â_3tev —l*S»n'e! I" »»» — ..-¦•.<•¦-1!» ¦¦¦¦¦ 'oi:u-.iei b_ml!«iêa

C_/ _£f  ^ml&ffFspr c j¥ fff AV. —-O. — Br.liv à — - i--—* i_Lxqui<,r

-<ÇgCK§|jgSfe*fcj. Ac-n xxul_ 'l'r- 3Q — TL, ar.lL Kr. 8.--

J «-fi^X Yfi ; ,®^S_*Sr\ -à'̂ î>i#frr-_ 60.'- -î-_e_ r. 3»_.3 __?*•¦/ •  V \ -̂  ^liï. 
Acowpt. Kr.lOO.- P«rmoU Kr. -S.-

iÈÊÈi' ir! \ /0̂ "*Ï«
'
"̂ 8îM *___q<.fr-^IO- -Aurmtfr.ASO.-

! vjwi* j-*-^jfc"__.__û_:*S„'' ''"'
'' £ v •/ -SSggH K 1 §__: p,r B_-_-_- ___•:

'; .'' :' .-- ¦»•"*-'' .-.. .' ' ¦. ' . ¦"¦•J-;.̂  '" P.r->-l.-:.J :••'¦.. '•!»:»
. -O-.- - ' " ' ¦ '• : '*¦,¦ - xT^ r^-Ô. 4 '-. ¦:' - --2/ de noi re (iilc-ie t ic-et t-  .I<i--,r*t_;Di .

! ^^^^:L>> AFK QU,EJ uN<SXS,0N
M nttj- .«e io-ri-oc* «d* vt-lH-ï renotna- -*. — lu.i._ft« ' e» i -t-i. ~
Li pi emei.  <ij grnre eo tlutu .. — Toujo-ri imlU^. )_ •«__ * c-j--l*..

J Demands- DJ* e»t*»ig»<î.. gr^iset franco. — Agirjii* _v*r_vux «t hcrt-èles deBïan_&.
J ii-A'if r-"tit il- rr.rt.i.'-r- . tJ-v-i. *. >| H.""'»'ri» _r-- f"f *J«ii-r̂ 'l ; "an viu j-w n.!.

On dfioBnd*. pour
ua café de la campagne
une

mm FILLE
pour aider aux travaux
du ménage. Entrée tout
desuite. 10106

S -dress- rsous P 9SS2 F
à Publicitat S. A., Fri-
bowt. ' ' - '

Demoiselle
ayant bonne instruction ,
:,- .. __ . . . .;.¦ place daus

bureau ou magasin.
S'adres3er sous chiffres

P 9850 F à Publicitat S. A. ,
Fribaurg. 10,06'.

Chan__eur-
mécanlcien

demande place pour con-
duire camion ou voiture
ou , éventuellement , dans
un garage pour la çépa-
i;- i- ::. Certificats à dis-
position. 10,175

S'adresser rou« chiffres
P 9856 Fà Pubticilas S. A.,
f ribourg.

ï-_.0_-_l_<_t-_

JEU FILII
catholique, 19 ans , ayant
fait trè» bon apprentis-
sage de couturière et pra-
tiqué quelquo temps,

demande place '
dans bonne maison catho-
lique , où ello aurait l'occa-
-lon d'apprendre le fran-
çais. 10.048

Adresser offres par écrit
sous 011576 ht h Publici-
tat à'. A.. Lucerne.

Papiers peliifs
Immente choix

â _ êî prix Abordables
- C1IKZ

Fi\ BOPP, ' _™MMMB!-
'Iî- do Tir, 8, Fribonrg

Ciiorniira mm
f i ,  LOUEft

MStne adresse , à vendre
une armoire simple.

S'adresser sous P9S74F
8 Publicitat S. A.. Fri-
bourg. 10104

IOSB^S

I GRANDS MAGASINS DE MEUBLES 1
I Trousseaux complets -•*?*- Ebéntsterls

TH. STRUB 9_3
11, rue du Temple, 11. — Télép Jione 6.26

Pour les fêtes, grand .choix - de cadeaux utiles, [. - >
i pharmacies, tables à .ouvrages, tablettes, travailleuses, etc. B

I 8S-UBW :A COUCHER />•'- SALLES A MANGER S
't^__t_i^^^s^m:!̂ ms î ™_r?m.?zf ?z%œr&'^^

FERNET^BRANCA I
Dépôt pour Fribourg :

Jean MEYER , 0!S5Slerie, FRIBQURS
. Jfl _-__a_do, à Fribo urg, m ',"-,

très olaîr
pour y établir un atelier et ei possible uu
petit magasin. " 10047

Fairo offres , en indiquant loyer et grandeur
de. locaux ù- : Case postale 4128, Coire.

i J | SERVICES
f lf TABLE

H en tous genres

l a i  HJoSlicM-Egoer
v ijf ™ Pont-Susp«ni_u

Dimanche 21 novembre
de. 20 heures du soir

fiu&erge oo Chasseur, couriepin

OUdAKlSf; PIB U

Société Ms musiQUB
Invitation cordiale. Lo <.' -. -¦ _ x .:u- .

¦<$$&*$££ Marrons
^̂ ^̂ 1 glacés
¦̂ M^~ VANILLÉS

 ̂ i 4". . y&***"̂  de la maison niSine

8Ky - ; COHf«SERIE
Wïi Leimgruber-Sommer
Ĵ prêt de la cathédrale. Tel 4.56

FKlBulIltG

MW£U \ - mmm
.mpfrméahles, rstra, ca vente & l'Office com-
mercial , Frioourg. 10,103

ECHANOLLON au Café popnlaire, rue de
\ l'Université, h Friboarg.

pH5S i
Ide meubles et literiesI
IF , BOPP , t.p!.É?âlKfaI.-.|

Maison il2 . confiance
FRIBOl/RG, ruo ûu Tir, 8 I

I — rue ae la Baripuo, 8 —
%' ¦•:< _ >l. i .n r  7.6S

Ctoiplm da ttiqut, lia ttl

I Meublas en tous genres
Idteriù soignée

Tronssesax comphte

i Maison bien connue
pour son boa travail

et ses prix modérés fi
A « comptant, 5 % à . rabats 1¦ «n c.pics au timbres a 'tscatagtt, g

9 JnsQn'an non»— tn, doubla escompta snr i
a tjus lts re '-. .: '. - au comptant.

IkiT.K-. L'HIlm J _*iiMMt»̂ iiui__i-<̂ .i. mrjxr*-

CadeauR utiles e! aarëaiiies
Marchandises des armées et autres prove nances.

Chaussettes grises, pure laine àoclaisc, '
Us 6 pairts Fr. 15.—Camisoles et caleçons, pure laine, ensemble Fr. 20, 

Maillots coton, la pièce Fr. 4. Linges de to ilote, éponge anglais (115 X 55),
la douzaine Fr. _0.—Liâtes de toilette, nid d'abeille (95 X 4/ ) ,  Fr. aa.—Linges de laitelie grain d'orge, (92 X 4/), Fr. 17.—Draps Ue lit, mi-Rl , b Janchi, ouf le t ù. jour ,

(28 S X-185). la pièce Fr. 80.—Pèlerines Officiers , Gabardine, int.
caoutchouc , la pièce Fr. 80.—

Af-n-au*. draps anglais, pointure 40,
44 , 48, Fr. 5n._

Complets blctis (américain.), de travail , Fr. 18.—
Envoi contre rembourstment .Tontes l_s marchandi-es sonl garanties n .uves elles

sont reprises, en ca» de 110a convecance. Prix spécial
poar marchands de gros.

A-lb-r Alltjnaitn, importateur. Gd. Chine, S ,l., : i ,-. ¦¦• > - . -. - . p 15540 L 9977

$ La nioàiste de Corserey avise 'son t
j  honorable clientèle qu'elle ouvrira son \.
f atelier, dès le 25 novembre
ï à Fribourg
î HW 

| BEAU CHOIX I
\ Adresse : J
T Champ do» Oil>lêss, IO f
| : — au 2me étage — i

kwmmimmmmm
ROYAL" BIOGRAFH

Grand'Piaces
Du 19 au 22 novembre _ 8 ' '. î,- .

Dimanche matinées à 2 y£ h. el 4 > _ htum
U SOOPÇOïf, comédie avec Mary Mlles

FRÈRES JGHEÂUX, firarùe avec W. Russel
du 23 au 25 novembre i 8 7; h.

JALOUSIF, drame en 3 actes
JACK1E TERMIKE :S£8 ÉlïïBE., comédie

CVst dore hien entendu -au P.ojal, çiiangcnientdç pr"?rai)i-iio 2..fois par ' semaine, i. vindredi i l
I- marci. 1009J
- E«co e celle, semaine pas d» cinéma au Cat-ino

Simplon, repris ., la 28 cuui'_m.

P_tar__ac!s .:'offico r^5-i_^_j-_?^__a
pour tèrvics de aalt da
20 au ÏG novembre.

I •!. : x i -  x 1 . - .- ,  . _ ! .<: _;

rue d* l..tutt.n-nt.

LA1ÎIS
ùù poebe

.feeîtiqaes
Bittsrl*3 et lampes

K.-W - SSIBR _. A.
FRIBOURG

Jeune Me
étant au courant du ser-
vice, _ •• _ . . . , place,
cooirae fllle -e •ail«> ou
.ou-inellere. 10142

8"adie-_«r -OUs P 9905 F
_ Publieitas S. A., Fri-
bouri.

ON DEMANDE
Personne

•a _h-_t enseigner à fond
l'accordéon.

O f f r e s  soas cbi-fre-
P 9912 Fà Pamieiow S.
Ex., :¦ _ ! • 1, >. .; 10140

TAILLEIS'E
p'-ur dame , connaissant &
f»jnd la branche , _e-
:.- - . -: C- »: :  :i - dd—S Ulà-
Rasin de confection , ou
éventuellement dans un
ati-lier de la tille.

S'adres. par édit «ras
P98.5F à Publ ic i ta»
S. _.., Friboure. 10082

SOMBUÊRE
pr- '-entanl bi»-n , demande
P'aca.

S'adresser & Poblicltas
S. A., Fribourg, sous chif-
fres P 9S35 F. 10118

mw mmvi j
Peêleris

Fumisterie
- : Sure de Ph. Mcualy \

FRIBOURG
30, n* -. ilpej, 21 j

lèltp-QM 7.72

; Grand choix !
] de Fourneaux !
: - RÉPARATIONS - j j__ . ; . , a_

HOBII i. -.i '.'u i i f  jusqu'à
disponibilité :
Kol_ 15 kg., Fr. 7.—s il
kg., Fr.lS.— 5 narrons.
gros : 10 kg., Fr. «.70»
t i- .- 'x ii-.i ,;i!-<--. s 10ke., Fr.
«.70.

;. ' . » . r-l  L -.;- ;. ...i< 1 : .: . Ton
tuaa tlaggta, :. n ' r.n ¦ »>
Loear-o. 10127

BUREAU
de la place «cmanile
dt- ii-oiatcllc

avant àe la p.atiqae, el
connaissant parfaUemcnt
l'elltrusad, le français el
la dactylographie. 10137

Adresser offres et rêfé-
r__ces, sons P 990-i F k
PubUeitat S. A., Fribourg,

A VENDRE
Cinq jolis

pianos à oueue
IJ__li_tein , Pleyel

llwich,, elc,
d'ec«B3loni modem

Prix très modérés.
Facilité deoalemeti

OCCASION
Meubles k Bureaux
1 BUREAU sméricain,

110 cm.
1 BUR-AU am.rica-B,

12i' cm.
t _ui:;:;.u en sapin.
1 Bareau double, SO tr.
1 PUPITRE cbêae.
3 PUPITRES b,s, sapin.
2 BOREAUX ministre.
2 BIBUOTH-QOES.
TABLES pour bureaux.
Fauteuils de bureaux.
S BANCS de bureaux.
Rideaox en velours et

encore diflêicnts
Articles d'occasions
trèt bon marcfid

chez Fr. BOPP
1 -  

Ameubitments ¦

j"-- 
Tj 'J8' ,EMEG I

Sacsàgrames
Forte toile , jate, 135x55,

pièce. Fi. 4 .80, ni s rq-ifs.
Couveri u-e» laine, bSchrs,g-aisse declurs. 1" qua-lité eto. Demande» nos
pruc-uranlg. 1«,00S

W. HIT-CHE, seUitr,C-rctUcéi l»»/«ri_t.

ife -iii 25
el -8RM 28

IIOOEI -BRE

HOtel
Suisse

BqoiilioD

Fourrure.
11

GHQIK lîTimERSE

daDs toosiesorix

mm
Fils

fourreurs

NEUCHATEL

Tc_ .p__ . 953

Maison

fondée en 1870

Heures
d'Exposition
et Tente :

de 8 -_ . iM.i__

à 20 b. soir



CRÉDIT SUISSE]
B-_*'_*^,__G_r ,i0

fcrfllt-. Téléphone420 et 421 |
Capital ot Réserves Fr. _ 30,000,000.-

accepte des fonds aux meilleures conditions
sur 20rll g

carnets de dépôts oa en comples-coBîaBts S
contra bons de caisse de 1 à 5 ans

Les paiements peuvent être effectués à chaque bureau de 1
poste , sur notre compto de chèques-postaux III , 3200.

^•?.,3-ge_-3^̂ ^̂ ^.̂ iL-̂ I^Sî ^^^
Eacïières de bois
Le lundi, 29 novembre, <~i vendra aux

enchères .publiques, dans la îcr.t du _>i_-
mont, 50 tas de bois divers, éclairnics. per-
che., lattes, ainsi que quelques moules de h.tre.

Rendez-vous, à 1 li. 'A , à la ferme de Seedorf,
L'iusp. forestier ; P. GENBP-S.

ARRIVAGES j
DS

Bols * ctouffap
Chêne et charme sec, rendu à domicilo

co bûches, Fr. 130.— le moule
scié f t  çoup6, Fr. 180.— _» mode

TOURBE première qualité
Fr. 11.— les 100 kg. rendus _ domicile

Coke, houille, briquettes
BURËÂtT-Fv-NTE : 993-1

K. -.ftHC-GUYER & C'-«-
Place de la Gare. 3$. Téléph iCS .J - 213

Dès le 1er décembre, la st-ierio électrique de
-latran eera. _ la disposition des particuliMS
ct négociants pour tous les travaux de sciage.
Travail prompt et garanti. Etuvagc pour me-
nuisiers-ébénistes.

A la même adresse, on est toujours acheteur
de chônes, noyere ct cerisiers.

Se recommande, 9936
G. VINCENT.

_LL"_-~.»v^__^__!_i-__' -'.' w'"!ï_^_ */__̂ 3

Transports & Voyages
Camionnage & Déménagements

SERVICE RAPI-- en 2 jours

g Lyon-Genève l t v i  y
£ Pans-Genève / g
£ Expédition depuis 1 kilogratnmt j _
h Renseignements et prit gratuite- Ç
g ment chez P 951 I F  10112 ,
K H. LANG-GUYER & Cle H¦¦ 
c Place de 1» Oare, 38 3
9 — Téliphone 405 — \S¦S .

S M_ de biilel. _e cîismin i. 1er saisses Jft directs et circulaires Ji
Â8SURANCÉ DE BAGAGES

SOUMISSION
Le Conseil communal do Cbésopclîoz met en

eou-iis-ron la façon do 20 mJ do gravier il
casser à sa gravière communale.

Adresser les soumis-ions à QHL Hayos,
syndic, jusqu 'au mardi, 23 courant.

Le Conseil commanaL

" " "  —' ' m. ' - - 

Lo capital social s'élève actuellement & Fr. 10,000,000 dont plus de 3/4 ont été versés jusqu 'à C3 jour. Sont i_ te. -B.e03 à la Bociété entre autres : la ville de Zurich , Nordojtsohweizer. Kraftwerke, St. Gallisoh
Appenzelliscbe Kraftwerke. La majorité des-sciions e.t eu possession du Canton tfes Grisons et de la Banque Cantonale det Grisons.

Titras à Fr. 1000.— lermes jusqu 'à 1930 et ensuite remboursable ap.os dénonciation à six mois. Coupons semestriels aux 30 avril et 31 ootobre.
L'emprunt sera coté aux Bourses de Bâle et Zurich. *

^<&-w&.-m?m A9(é__-____.__i<__»-i.€_»]--__ 3_L««| ' °lo
Prospectus seront envoyés sans frais sur demande, —
coire, novembre 1920. Banque Cantonale des Grisons.

Les demandes de souscriptions sont reçuca sans frais aux domiciles suivants : '
Banque Commerciale de Bâle à Bâlo, Genève et Zurich.
Banque populaire auisse à Borno, Bâle, Fribourg Saint-Gall, Genève, Lausanne, Winterthur, Zurich et ses autros Comptoirs et Agences.
Banque Cantonale à Aarau Appenzell, Bâle, Bellinzone, Coire, Fribourg (Banque, de l'Etat) , Glaris, Hérisau, Lausanne, Liestal, Lucerne, Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse, Sarnen,

Sehwytz, Soleure , Stans, Weinfelden, Zoug. -
Dans le Canton des Grisons : toutes les Banques.
Borne : Banquo populaire Suisse. Ragaz : Banque do Ragaz. ' Saint-Gall : St-Garlis-he Crcditanetalt. Sct_a,{_I_o_se : BRSMV-. Ca_to_ate do S-ia„.

MM. Vô-tt-r-iaeh & O. Saint-Gall : Banquo Cantonale de St-Gall. Banquo do St-Gall. house.
Altstâtten : JlheintaJischc Crcditanstalt. - Banquo Populaire Suisse. Vorband Schweizerischer Darlchenskas3en. - Bamque do Scliaffliouso.
Langcntltal: Ba-nquo do Langent-ial, Caisse hypothécaire de St-GaU. " ,, / : . . MM. Wegelin & . C". Gcbruder (EcheEn.
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ON DEMANDE

une jeune Me
de 25;S0 ans, tachant faire
la cui.-inc, comme bonne
à toot faire. Entrée lout
(Je suite . Bons gagvs. Via
de famille. 10031

S'adresser tou. chiffres
P 9S23 F à Publieitas S.
_.. Friboure.

ll ll
d'auto demsnde v ' r r
dans garage ou mai: on
bourg., ou indu-t., ou ca-
miou ; en déplacement.

S'adresser à Publieitas
- A-, Friboxitt. sous
H 0807 F. 10091

JEUHE nm
de la Suisse allemande ,
parlant le français , _ _-
-mode place comme

caissière
dani un commerce de la
place de Fribourg.

A d r e s s e r  offres sou_
P9854 F à Publicilat S . _.,
Fribourg 10,067

Tapis ao mètre
EN COCO, JOTE
LAINE , MANILLE

Grand choix tn _-.-
coDtej de lits, devant do;¦¦--- . . ,  natUs de Chi:,e.

cusz

Fr. BOPP
Ameublement.

En JJ lir, 8, FSIBOCCC
Josan 'au coure! an,

doui l le  f . 'nlllplr
sur tons lt» achiti sa
co-pU_,t. 9912

_.C_.t8Z
iss oaebla. Salues

_ »--¦ * 'S &r3i __\/_^ta__Kl

re '-ls psyameats _t;m-ne_
ti -tî-i gMtgj iiltil-é

PabîiQD» SDIIS * fe mû
à co.dre , lDC_ B-_ .

smw-iKrfm mimim^^
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Nous continuons à accorder sur nos

i Manteaux, Robes on Costumes S

I

U118

TRÈS FORTE RÉDUCTION
—¦—

-»—<-
».. 

Les vêtements de bonne qualité et de coupe irréprochable
gardent seuls, à l'usage, toute leur élégance.

A flli
Domaines
ds toutet cont-nanc ei,
maisons d'hsb:talion,
icier les ,  montagnss
boisâsr, grandes mal-
sons arec boaux ma*
RWins, Won situés, ter-
>a<nt à bâti', nuisons
mc entrepris» de gyp.
l-tis «.t peinture en
x r i : : : . , '. ., cafiS otc.
d«o« ta ville Ce Buik
et Iss communes de
Broc, Gruyères ,  La
Tour de Tr ême, Le Pâ-
quier. La Ro.he. Le
Bry. 8844

Pour tOUS --- i'.S "i _: i: ;: -
msntt, :. ' :. - '¦,.1 :¦;¦ au
Bur.au d'affaires C.
Duvantl , à Buit0.

fleio eosessoire
Nou» cherclions, dans

toutes \_. localiiSs impor-
tantes du canton de Fri-
bomg. û-8 dames oalholi-
qoes, désirant gain acces-
soire, bien rétribué par ta
vente d'un articlo ayant
trait à la cause catholique.
Nous prions le» dames in-
téressé!'s de nous indiquer
leur adresse esacte.

K- Fran . n f e l d e r,::r .:::. , . 1 1 ,  a \\..: , ..,: .. .

SOIS
5 kg. Fr. 7—- ; Xoî_H.
le» : S kg. Fr 8-50 ;
C*-i-lg-.s i 5 kg. Fr.
a.- ; 'ignt^en couronue:
5 k ..Fr. 7 - «ri_tae.de
Smyrne : 5 kg. Fr. on©,
Iranco. 10079

IV. -.- .': :. -¦.!'..- -, (axango
(Tessin j.

^p^XCPEME SUPEE.IEURE

Très forte réduction
VOYEZ NOS VITRINES

sur tous nos chapeaux
:: Dames et Eufints ::

Cliapaley "Brugger
20, RUE DE LAUSANNE, 20

—"—-—-M ftlftjn***^ i'__TTÎT_nTr",TH----l--_i ___g_Bl-r^lM^

Oeeisîoïi Pas de paroles,
i ciMii

dr

kDRER n™s to faits
._„» r x _ ,  . . .  °a falt ' Pour ,es 'êtes,nenr 4/5 tonnes à chaînes, des agrandissements pko-
Liyraison tout de suite, tographiques, avec retou-1 rix avantageux. ches #t passe -partout ,S adres-er par eent MUS complètement fini pour-ii-r-S-> 9S66Fâ Publl- p p  a en ^
c itas S. J . ,  Fribourg. Maison sérieuse. 10,004- fCCH-, rue Berthe-

rllUëi llEiII Huilles & savons
tambour^auteurl m.74 , g, MËlNàDJË-t

SO Fp. SAlOM it PI-OVHNCE
S'adresser : Un* rïts demande représentants

A-px- t i, ittf .Vrt-H4„rg clientèle bourgeoise .

Guérison complète du

GOITRE GCle-
par notre Friction antigel-
ireuse „STE0M&SAH" seul
remède efficace ot garanti
inofî.nsi.. Nombreuses
attestations. Succès pnit-.
Prix i )_ flac. 8 fr.; 1 flac.,
6 lr. Prompt envoi au de-
hors par la Pbarmaetc
da Jara, Bienne*

â VENDRE
6 porcs

de douze semaines, chez
J - • : ¦ . » <  .'. - ,A( -3v  KCOvII-
tenu. 10 Qf'5

tosii Brapliai-i.
A VENDRE

4sap6rbespiaiio8
\ l'état neuf , à prix très
avantageux.

MAISON

Charrière <x C
Iiutcwnents de mutl .ue

BULLE
Visitez nos msgasins de

préférence les jeudis et
samedis. 9965

Toiles ciréfs
(seulement les bonnes

qualités)
LINOLÉUMS

Grand choix
PRIX MO--R-3

c-e_

FP. BOPP
Ameublements

rue du Tir , S , Fribourg
J J î QU ' .-J noavel an,

d-nble p_c«mple
ior tous las achats an
com.taot. 9913

Sllia'IÏPr frères
T«l.,29, Prlboarg. Til. 6 56

Chaïïfeg. m\sû
io-tâllaion. mUm

A VENDB 8
1 foîimeau

pour giande salle o- vt- -
tibule. , 10.030

S'adr. sous P 9322 F à
Pubticilas S. A., Fribourg,

en gros
en lùts

et en bouteilles

L TPMTT.-Z
lariigny

— Ptndanl, DSll —
Spécialité i Clôt dt laTour
¦ f \  j f y - î JWI3tn&xïx%ryffi_ -iffl—

C-D IOQ de Fi i.Dorg
AVIS !

liea méi.-g-iT* dési-
rant faire leur lessive ce
mois, sont invitées, dans
leur intérêt , à n'employer
que le eavon blanc • t. '.'.
• lOX », 72 % d'huile , ol
la lessive ¦ KAPIUE », ù
base de savon. 9200

En 7<BU ;artont.
. Seul fabricant : 8«ron-
anie ________  -----
U-tt, Obenrlntef

li _ IA C K- r. I avec le savon
AST '??'?

En vente : 'V-agaerle
BO.B-H-EO0T ..-
COlTRir .  9201

Enchères de cbédail
Four caiiiso de cessation d'exploitatio-, la

sousaign.e vendïa a»ux ciichèros publiques, 'o
lundi, 29 novembr-, dè_ 1 heure, devant
son domicile, à Sale, Sarine, tout son ch6dail,
.oit ; 2 chars à pont, 1 caisse à p_r_i, 1 cha-
rette, 2 brouettes, 1 petit char à main, 1 traî-
neau d'enfant., 1 charruo brabant, 1 licrsc,
1 hilchc-paillc, 1 ioo_pt!-r-cine_, 1 coupe-païUe,
1 romaine, 5 colliers de vaches, clochette-,
chaînes à brouter , boille et seaux à -lait, ins-
truments aratoires, 1 établi ct quelques outils
do charron, outils do bûcherons , 2 criblos,
planches, lattes, ainsi que 2500 kg. dc ruta-
bagas ct betteraTCS et 500 kg. d'avoine.

L'exposante : Philomène BONGARD.

Chauffage centra l
TÉLÉPHONE 5.77

Fournitures générales
ponr installations

Réparations et remplacpmfnta
de chaudières, radiateurs, li ou il le t irs ,
serpentins, tuyauterie, robinetterio,

ete., ctc .
Service de contrôle ct nettoyage de

chaudières.
Réparations aïoerses :•:

:¦: souaure autogène
i Mbert Bl_K Friboarg |

c La Prairie ». 55, Fribourg

ff imtmmmig^mtLiŒmmmMÉk
La Caisse hypothécaire

' DU CANTON DE FRIBOURQ
reçoit des dépôts de fonds contre obligatioii-
(c-dules) nom_iativc- ou au porteur portant
intérêt

à 5 V, i% dc 1 .5 ans de terme ;
à 5 V, ?/_ de 6 à 7 ans ùo terme ;
à 6 i% .de 8 à .0 ans de tonne.

CH. PETITPIE -RE
Alimentation générale

lfIIILui)Uli . Boulev. do Pérolles
sF'arvasny - Romont • Bulle - èemsalef

Chfitel- Saint- Denis - La Roche
1 Di. ce jour , chaque coMommateur b.nèn-
n ciera .ur ses achat, d un

| escompte de 5 pour cent
I La rlttourne sera distribuée (in avril et fin
H octobre de chaque année. 10,036
u_KBX-3_K8aC_a_2œaM_b-9-H-H_S3nB!3W___a

GRANDE VENTE D'OCCASIO 4
e i î i l l . ' -.'. - i I-i.- n r i ' - : s ( : i - : i » ' !  c i . n l i - .-. ii . i

1™ qualité, autant que di-ponible •
rt. Cuillères /Vl pacca ladz. Fr. I».-
\u t Fourchettes » » » 19.-

îss_. (4 (  /'/ Coulfaux » i > ao r
W \  1 Zy/''ui ''èr-s à café Alpacca i i 17.?
!._ i ttu/I Fourchettes et couteaux

T»S5 mr  ̂ aTeo manene ebéne,
^W noir, 24 pièces assoi-

,';.'{ ties > i 24.-
y^Jk Coul eaux seuls » • 10.-

_/mm\. Cuillères iliaisiofl poli, fin » > 4iL-
__7lJ_^Wt Fouichettee » » • » 4 -
W -a» VS' Couteaux > i > » 1« -

Cu llèresluR» i • i S OO
Tous les cf»ule&ux sont a-rec e_c--Hentfs lames it-
Soliogen. Envoi contre rembours. à partir de % dom.
C. WOLTER-MŒRI, La Chaux-de-Fonis


